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MERCI ! Les populations
meurent de faim

’abolition de 
lajieiue de mort

a situation des 
belligérants jugée EN MARGE DU BAZAR

Les Turcs laissent les habitants de 
la Syrie dans une misère 

affreuse.

On annonce que Al. Bk-kcrdtkc, dé­
puté de lu division St-Luureui, de 
Montreal présentera de nouveau A la 
prochaine susk.uii son piojel de loi 
eu laveur de l'ahollllon de lu peine 
de mort au Canada.

Nos législateurs qui siègent A Ot­
tawa, auront sans nul-- doute, cette 
nuitée encore, le bon sens de rejeter 
ce projet de loi inspiré par un taux 
sentiment d’humanité.

Chez nous les deux tiers des meur­
triers se rencontrent parmi la lie 
d une certaine classe d’éti angers qui 
nous viennent d'tiurope.

L'uboliuon de lu peine de mort 
leur donnerait champ Utile et enlève­
rait tout frein au régne du poignard 
et du revolver.

Tous ceux qui connaissent I histoi­
re savent qu'uprès chaque guerre il 
a été constaté une recrudescence de 
crimes A main armée.

1a- temps est donc mai choisi pour 
parler d'abolir lu peine de mort au 
Canada, pays envahi pur des hordes 
criminels étrangers.

Kt puih, Il y a ici tant d'oeuvres A 
préconiser, que c'est presque de la 
folle de montrer une aussi grande 
sollicitude envers les meurtriers qui 
souillent leurs mains du sang de 
leurs victimes.

Al. (Jardiner, directeur du "Daily 
News" ,do Londres, dans un article 
très sensé nu sujet de la situation 
des belligérants, dit que l’Allemagne 
fait face A un double péril, l'appau­
vrissement de

“Je voue donne un peu d’or ; rendez-leur vos prières.
(Lamartine).

Al. II. Lunoix ; chaise berçante, Al. 
l’abbé Chevalier ; centre de table, 

les oroderle norvégienne, blanc, AL All- 
chel Destrempes ; centre de table, 
broderie norvégienne, bleu, .„. tiniest 
Churette ; chemin de table brodé, 
AI. Ulrlc Champagne ; magnifique 
coussin à la peinture, Melle Alice 
Prud'homale, Montréal ; coussin en 
peluche jaune, llvd Père Uijoie ; 
coussin blanc, brodé, Melle Alurtha 
laiurion ; coussin blanc à la peintu­
re, Al. 11. Simard ; coussin rouge, 
Aline .Maurice Dugas ; corbeille A 
Irults eu porcelaine, Mule llélislv ; 
corbeille il fruits eu verre taillé, llvd 
Père Léger ; corbeille a fruits, por­
celaine et argent. Ai. l'abbé Poirier ; 

bourse s'ouvre inlassablement, à jolie couchette bleue, Alelle Marie- 
Alesdames les Présidentes si zélées,1 Jeanne Basinet ; 36 vgs colon Jau- 
au public si docile aux inspirations ne, Sr Marle-Almée, St-Paul ; deuil- 
de la générosité chrétienne, notre lette, Dr Bélanger ; bel encrier, Al. 
hommage de reconnaissance, le plus Bornéo Champagne ; ter électrique,

Mme Pierre Lanvlère ; grotte de N. 
Dame de Lourdes, Al. ti. rrudeuu ; 
jarre à biscuits, Al. Zaicn ; Jardiniè­
re sur pied. Aime S. A. Lavallée ; Ju­
pe eu sole, Bvd Père Alonti ; jolie 
lampe rouge, Aime Charles Bonin ; 
lampe électrique, Al. Alexandre (Jul- 
bault ; porte-chapeaux en- noyer, Al. 
Arthur Fleury ; plateau A fruits en 
verre taillé, Al .Joseph Lévelllée ; jo- 

. . IUJU.uU Ile pêcheuse, Alelle Antoinette Du- 
1000.0U charme ; plateau A fruits, cristal et

-----------  argent, AI. Victor Nadeau ; pot A
$4053.02 l'eau en argent, Mgr Plette ; pot A 

tabac émaillé, Mgr Forbes ; porte- 
serviettes brodé, Bvd Al. Ferland ; 
petite pharmacie, Melle tillza Wo- 
don ; jolie robe d'enfant, Al. Jean 
Dlondln ; statue du S.-Coeur, Alelle 
Mina Hoblllard ; statue de Saint Jo­
seph, coloriée, Melle Berthe Lupal- 
mc ; statue do Salut Joseph, sous 
globe, Alelle Bernadette Trudeau ; 
service de chambre pour poupée, Mel­
le Alexina loipierre ; service à thé, 
Algr Forbes ; sucrier et pot au lait 
en verre taillé, Al. Joseph Dufresne ; 
service de toilette pour .Messieurs, 
AI. J. AL Lévelllée ; 10 vgs shertltig, 
AI. Charles Desroches ; 100 Ibs ue su­
cre. Aime Jules Coffin ; service de 
manicure. Al. tille Aiartlneau ; jolie 
théière nlcklée, Sr Lucienne ; ta­
blier brodé, Al. Donat Dubé ; montre 
en or, Josephat Asseün, C. S. V. ; 
$10.00 en or, AI. timillen Ferland ; 
un quart de pommes, Alelle Lucienne 
Bourdon ; corbeille A fruits. Al. Jean- 
Marie Mondor.

CHRONIQUE
Après la Joyeuse surprise causée 

par le résultat financier (lu bazar, ré­
sultat dépassant les prévisions 
plus optimistes, les Soeurs de la 
Providence et les Dames de Charité 
lie sauraient offrir des remerciements 
assez chaleureux à tous ceux qui oui 
contribué à former cette belle recet­
te de $4053.02, total recueilli pour le 
soulagement de nos pauvres vieil­
lards et de nos orphelines, au cours 
des fêtes du charité de la semaine 
dernière.

A Sa Grandeur Monseigneur For­
bes, eu particulier, pour lé bienveil­
lant encouragement de sa présence 
assidue, comme pour ses libéralités, 
à tous les Messieurs Prêtres dont lu

Les nombreuses personnes qui, la 
semaine dernière, ont parcouru les 
vastes salles du Couvent do la Pro­
vidence, où se tenait le Bazar, ont 
pu, entre autres attractions, jouir de 
l'exposition des travaux de broderies 
et de peintures qui. chaque année, se 
fait toujours de plus en plus jolie.

Cette fois-ci, encore, on aurait dit 
un véritable concours où toutes les 
ressources de l'.'ngéiiiosité féminine 
seraient venues se grouper, pour

rouge représentant d'élégantes cor­
beilles d'ofl s'échappent avec profu­
sion, des touffes de fleurs ou relief 
délicat. L'Idée est neuve et très Jo­

li ne dépêche de Borne, Italie, en 
date du li» janvier, dit que cent dix 
mille personnes sont mortes de faim 
et de misère en Syrie, d'après 
renseignements obtenus par le Cor- 
flore ditalla". Le Liban est complè­
tement dépeuplé et Jusque sur les 
rues du port do Bélrout on a vu des 
gens tomber d’inanition et périr sans 
secours. Le nombre des suicides pour 
échapper A ces horreurs a pris des 
proitortions énormes. l.a même situa­
tion existe dans toute la Palestine et 
dans les régions de l'intérieur qui é- 
talent occupées par des chrétiens.

ses ressources on 
homme et la rareté grandissante des 
denrées et du matériel. Le danger A 
craindre pour les Alités, c'est que la 
pression soit trop grande pour les b- 
nances anglaises.

S'il y a lieu de s'étonner de ce que 
l'Allemagne ait pu tenir plus de deux 
ans, il est non moins étonnant que 
la Grande Bretagne ait pu soutenir 
l'effort de ses alliés par son or. 
L'homme qui eut prédit eu 1UI1 que 
la Umndo-Brotugiie allait voter 
milliards eu trois ans, pour lins du 
guerre ou autres Uns, eut passé pour 
un fou ; mais ce miracle s'est ac­
compli et sans celà lu guerre serait 
terminée depuis longtemps.

Mais celà ne peut pus continue.- In­
définiment. Il est A craindre que si 
I(Allemagne peut tenir cette année

les
lie.

Toutes, pour ainsi dire, ont laissé 
quelque chore d'elles mêmes, dans 
l'accomplissement de la tâche qui 
leur fut confiée. Plus d’une, sans dou­
te, A lu simple vue de son oeuvre, 
saurait ressaisir de nouveau et pour­
suivre encore, les pensées tristes ou 
Joyeuses, les émotions plus tendres, 
plus algues et quelquefois mystérieu­
ses, qui semblables A des Ills ténus 
et Inlllllmeilt substils, s'enroulaient 
inconsciemment sous leurs yeux, é- 
cltpsant d'un éclat fugitif les Ills ar­
gentés ou dorés, et laissant dans leur 
Ame, comme sur l'étroit métier, un 
effet saisissant. . .

Rêveuses, elles ont senti peut-être, 
l'imperceptible fil de la destinée tra­
verser lentement leur coeur, et avec 
une ardeur naïve, elles ont voulu, sur 
le grand métier de la vie, essayer l'é­
bauche de leurs Illusions palpitantes. 
Puis A mesure que me déroulait au 
fonds d'ellee-mêmes, l’immatériel tis­
su des espérances Impossibles, leurs 
mains fiévreuses tordaient nerveuse­
ment les Ills soyeux, les enchevê­
traient île mille manières, donnant 
aux rêves, auxquels les teintes pâles 
ou riantes se confondaient si bien, 
leur vivacité, leur énergie, leur pa­
tience. quelquefois leur faiblesse, et 
leur beauté, toujours.

L'an prochain, avec la même inlas­
sable exactitude^ des jeunes tilles 
viendront offrir au bon goOt et à l'ad­
miration du public, des choses plus 
jolies encore l si vraiment c'est pos­
sible), où de nouveau, elles auront 
glissé tout le mystère de leur âme, 
sympathique, ne laissant cependant 
A la simple observation du visiteur, 
que l'évidence d'une activité et d'une 
adresse incontestables.

jouer du finesse sur l'industrie, l'ha­
bileté et lu minutie d'une exécution 
lnllnlnieiit variée. L'art semblait y 
régner on maître, et l'on devinait que 
les moindres objets exposés IA, 
valent reçu toute son inspiration, si 
diversement et si pleinement rendue.

t

Feu M. J. G. H. Bergeron
a-

Lea charmantes artistes,
des différents ouvrages, ont su 
couvrir et faire ressortir A merveille, 
la secrète beauté disséminée sous les

auteurs
C'est un Canadien-français merveil­

leusement doué qui disparaît dans la 
personne de M. J.-ü.-ll. Bergeron, di­
recteur des Postes à Montréal ot an­
cien député conservateur de Beuu- 
hurnols aux Communes, décédé subi­
tement, A Montréal, lundi après-midi, 
à l'Age de 63 ans.

Nous ne connaissons pas d’homme 
plus populaire et plus recherché dans 
le monde distingué auquel l'avuft Ini­
tié une carrière publique de trente- 
six années brillamment remplie. Es­
prit surtout prlmesautler. Il possé­
dait l'art de lu conversation dans sa 
versublllté la plus exquise, avec tou­
tes les ressources que possède le 
causeur bien renseigné sur tous les 
sujets possibles.

Comme chrétien, nous pouvons, 
sans crainte, l'offrir comme modèle a 
toutes les générations présentes et 
futures. 11 n'a jamais affiché lu piété 
qu'il cultivait si jalousement. 11 gar­
dait pour lui seul ce grand repos de 
l'Ame, qui était sa puissance d'acti­
vité extérieure.

Dans cette douloureuse épreuve, 
L’Etoile du Nord présente A la famil­
le éplorée, ses plus sincères condo­
léances.

dé-

sincère.
Puissent les milliers d'Ave jaillir 

des lèvres des malheureux secourus 
par vos aumônes, attirer sur vous 
toutes les Joies dont Ils sont eux-mé- 
mee déshérités.

Voici les montants réalisés par 
chaque table :
Table des banquets................ $ 723.0U

1300.02

Uns tissus et les étoffes soy Mises. — 
Ce lut pour cliacune, j eu suis sûre, 
une surprise heureuse, en même 
temps qu'une satisfaction intime, 
quand, sous leurs doigts actifs surgi­
rent, avec une incroyable précision 
de détails, des dessins choisis, exé­
cutés toujours avec tant du goût.

Comme elles oui admirablement ti­
ré parti do l'étroite union des nuan­
ces, et avec quelle symétrie capri­
cieuse, elles ont jeté soudain, au mi­
lieu des interstices d'une line "re­
naissance", le charme captivant d'un 
motif étrange ou purement conven­
tionnel. Parfois, on croirai' quelles 
soient devenues hésitantes devant la 
sinuosité délicate de» contours, et 
comme pour sc punir d'un doute sur 
la certitude de l'effet promis, elles 
ont semé de larges entrelacs, déta­
chant fortement des arabesques, des 
rosaces, des étoiles brillantes, sur un 
fond trop frêle, semble-t-il pour on 
soutenir le poids, tit c'est d'une gra­
ce exquise. Impossible aussi do trou­
ver quelque chose de plus coquet que 
res fines peintures sur satin bl me ot

et encore l'année suivante, que l'An­
gleterre ne soit pas eu état de four­
nir les fonds nécessaires.

1-es Alliés peuvent être réduits 
aux abois par l'épuisement de louis 
finances, tandis qu'il n'en va pas de 
mémo de l'Allemagne. Celle-ci est en 
banqueroute, mais tant quelle peut 
se sufflr au point de vue commercial, 
elle peut continuer lu guerre. La ban­
queroute apporterait la ruine aux Al­
liés, car lo monde entier est leur 
fournisseur. L'épuisement fait son 
oeuvre en Allemagne, et surtout en 
Autriche. 11 se peut que la puissance 
militaire et la force de résistance des 
ennemis soient sur le point de llé- 
clilr, mais si les ennemis résistent 
pendant encore un an, les Alliés au­
ront devant eux la perspective de l'é­
puisement financier.

tin un mot, tous les belligérants 
s'acheminent vers l'ublme, mais 
l'Allemagne en tête est plus près du 
gouffre, de IA les efforts qu'elle fait 
pour obtenir la paix, tille seule sait 
qu'il faut la paix avant la prochaine 
moisson et avant la prochaine offen­
sive. Sa réponse aux Alliés tirera au 
net cette question vitale. SI l'on volt 
qu'on peut amener une paix juste, 
sans une autre année de carnage, ce 
serait non seulement un crime, mais 
une sottise pour les Alliés de regar­
der la signature de cette paix, car 
rien n'assure qu'ils occuperont une 
meilleure situation l'an prochain.

JUSTIN.

Table de loterie .
Table de rAfie . .
Table des rafraîchissements a vaillance des Cana­

diens-français au feuA chacune des personnes qui 
sont dévouées à l'organisation de ces 
différentes tables, un merci plein de 
gratitude .... et le voeu d'avoir à 
le dire encore.

se

Un tribut glorieux aux qualités 
combatives des Canaü.eiis-français 
qui sont au Iront, a été rendu par le 
capitaine Fltzslmons, de passage à 
Ottawa, eu congé, après avoir été 
plusieurs mois dans la ligne du feu.

11 déclare qu'il n'y a pas de meil­
leurs guerriers au front que les Cana­
diens-français. 11 dit que les soldats 
du 22ème régiment se sout précipi­
tés dans une certaine bata.lle à la 
Somme, avec vingt officiers et neuf 
cents hommes, et après avoir combat­
tu avec ardeur, et contre un nombre 
dix fois (supérieur au leur, sont ren­
trés avec deux officiers et titi hom­
mes, mais ramenant avec eux treize 
cents prisonniers ullcmaüds

Le capitaine Fltzslmons se fait un 
plaisir et un devoir de dire que les 
Canadiens-français ont acquis avec 
raison, une réputation égale à celle 
de leurs cousins de France, et non 
surpassée par aucun régiment au 
front quelle que soit sa nationalité.

La Secrétaire des
Dames de Charité.

Liste de» objets gagnés * la table de 
râfle. — Bazar de 1917.

Amphore, M. Ainédée Boucher ; 
berceau, Mde Orner Plette, Ste-Ellsa- 
beth ; bride, M. Jean-Marie Mondor ; 
boite de toilette, M. Lucien The­
riault ; bottines, M. Charles Desro­
ches ; bronze, Mgr Dugas ; cadre do­
ré, Mgr Dugas ; cadre du S.-Coeur, 
M. l'abbé Odon Archambault ; joli 
cadre à la peinture, M. Alexandre 
Maaelcotte ; cnapelet en opale, monté 
en or, Mgr Forbes ; chapelet on cris­
tal de roche, monté en or, M. Horace 
Bcaumler ; centre de table, Mère Ma­
rie Antoinette ; chaise en Jonc, M. 
Hercule Contrée ; chaise berçante,

MA BICHETTE.

ST-FÉUX DE VALOIS
JLundi, 8 janvier, M. William Malo. 

ills de M. Samuel Malo. cultivateur 
de Ste-Mélanle, conduisait a l'autel 
Melle llose-Albu Nault, fille de M. Jo­
seph Nauit, rentier.

Ut bénédiction nuptiale leur fut 
donnée par M. l'abbé Louis Roblllard, 
cousin de la mariée.

Nous présentons à M. et Mme Wil­
liam Malo, nos voeux de bonheur.

Economisez de 
l’Argent sur vos 

' achats poor vous 
et pour la maison

La Seconde Vente Anniversaire
d’ALMY

Les 17 et 19 Février

V
HÉ hm ilkEèEU

tm
!omté de Dorchester r?

STE-JUUENNE L'Honorable Albert Sévlgny, le 
nouveau ministre dans le cabinet 
Borden a été mis en nomination dans 
le comté do Dorchester, samedi der­
nier, 20 janvier, et M. Lucien Can­
non oppose la candidature du nou­
veau ministre.

l^i bataille est commencée dans 
toutes les paroisses du comté de 
Dorchester et on dit que la lutte est 
chaudement contestée. L'élection au­
ra lieu samedi, le 27 Janvier.

Cette lutte cause un grand émoi 
dans toute la province et le résultat 
est attendu avec anxiété. De part ot 
d'autres on travaille ferme. Un grand 
nombre de paris so fait de chaque 
côté. lx>s orateurs sont nombreux et 
la question est chaudement discutée.

MENACE CONSTANTEElections municipa­
les à Juliette

Le Canada et
Samedi et lundi, 3 et 5 février pro­

chain. Il y aura en cette paroisse, une 
grande soirée dramatique et musica­
le, au profit de l'église.

Deux jolies pièces sont au pro­
gramme : "Jeanne l’Orphellne", dra­
me en deux actes, et "Les Exploits 
de la Famille Jocrisse", comédie en 
deux actes.

Nul doute que les paroissiens de 
Ste-JuUcnne et des alentours so fe­
ront un devoir d'assister en grand 
nombre à ces deux soirées ; ils con­
tribueront it une bonne oeuvre.

1.68 prix d'admiesion sont : sièges 
réservés : 35cts ; admission : 16 et 
26cts. Porte ouverte à 7 hrs. Lever 
du rideau à 7.30 hrs p. m.

les Etats-Unis La Suisse est de plus en plus ex­
igée à subir le son malheureux do 
la Belgique. Les Allemands massent 
des troupes sur la frontière suisse et 
l'on craint que Guillaume ne tente 
d'attaquer la France en passant A 
travers la Suisse.

L'attaque de la France par la Suis­
se serait un coup terrible pour les 
Alliés, male ce ne serait pas 
surprise, car Ils s'attendent A tout de 
la part des ennemis.

Ce ne sera probablement que par 
une forte préparation militaire en 
France que l'Allemagne renoncera au 
projet qu'elle semble caresser de vio­
ler la neutralité suisse pour attaquer 
l'armée française par derrière.

1-a nomination de trois éclievlns 
l>oiir la ville a eu lieu A l'Hôtel-de- 
Ville, aujourd'hui, A 2 hrs p. m.

M. J. A. Beaudoin, offlcier-rap|K)r- 
tcur a proclamé élus par acclamation 
MM. Edmond Wodon, marchand de 
fer ; Samuel line.lie, commerçant de 
tabac et
marchand-épicier, éclievlns de lu vil­
le de Jolletto, en remplacement de 
MM. E. E. Léplne. Télesphoro Joly 
et J. C. Perreault, sortant de charge.

Il y avait environ 200 électeurs 
municipaux présents. M. Edmond 
Wodon offre ses remerciements aux 
électeurs pour l'honneur qui vient de 
lui être décerné- et promet de faire 
son devoir comme échevln et de fai­
re respecter les loib municipales.

M. Amédée Chartier et M. Samuel 
Racine adressent A leur tour leurs 
remerciements aux électeurs réunis, 
et promettent eux aussi do faire leur 
devoir et de travailler dans l'Intérêt 
de la ville.

I,e tout s'est passé dans l'ordre le 
plus parfait.

Une dépêche de Washington en da­
te du 20 janvier, rapporte que les 
importateurs canadiens achètent 
maintenant aux Etats-Unis cinq fols 
plus de marchandises qu'ils n'en a- 
chètent du Royaume-Uni, d’après les 
statistiques officielles.

Les ventes des Etats-Unis au Ca­
nada, pendant la dernière année fis­
cale sont évaluées A $370,000,000. au 
lieu de $77,370,000 pour les ventes 
des lies Britanniques et le total des 
lmi>onations en Canada a été de 
$508,000,000. Le Royaume-Uni conti­
nue d’être le plus grand acheteur des 
produits canadiens.

vous offre l'occasion d'économiser de l'argent. Tous les prix sont ré­
duits à l'occasion de cet évènement mémorable — toutes les marchan­
dises marquées A des prix ridiculement bas |>our commémorer la cloture 
de la seconde année d’exercice du Plus Grand Magasin de Montréal.une

Louis Amédée Chartier, Visitez Montréal 
à nos frais

C’est une invitation que nous Economisez Cinq Dollars
vous faisons pour vous per- JZuufÆfkw.f
mettre de faire plus ample ttrand foumruu A îiAtit»me parfait, tel

_ que reproduit ci-drdiou*. ind is pensable Connaissance avec nous» a\CC dan* toutes le* cuisine». et qui rendra
nos marchandises et notre par- ve"!tnÂnl!rc‘ *en* vcndu 1 la
faite organisation de vente, nivmaite<talmy 
Cette offre vient s’ajouter à 
notre réduction de prix.

NAISSANCESST NORBERT ST-PAUL DE JOUETTE $19.98A Montréal, le 13 janvier, l’épouse 
do M. Patrick Mardi, un fils qui a 
reçu au baptême les noms de Joseph- 
Alexandre.

Parrain et marraine : M. et Mme 
William Mardi, oncle ot tante de 
l’enfant.

pourNous regrettons d'apprendre la 
mort de M. Joseph Laporte, l’un des 
cultivateurs les plus distingués de 
notre paroisse, décédé dimanche der­
nier, après quelques heures de mala­
die seulement, A l'Age de 68 ans et 
10 mois.

Le défunt était agronome pratique, 
bon chrétien, habite causeur, très es­
timé de ses concitoyens.

Cette mort cause beaucoup de re­
grets non seulement à ma famille, 
mais A ses nombreux amis qu'il comp­
tait dans les comtés de Berthler et 
Joliette.

Iæb funérailles de ce bon citoyen 
ont eu lieu A St-Norbert, hier, le 24 
courant, au milieu d'une grande as­
sistance de parents et d'amis.

M. Ia porte laisse pour déplorer sa 
perte, une épouse et deux enfants à 
qui L’Etoile du Nord présente ses 
plus sympathiques condoléances.

Paix à ses cendres et respect à «a 
mémoire.

Nouveau Séna­
teurs Canadiens

l,cs 12 et 13 février prochain, aura 
lieu au Couvent de la Providence St- 
Paul de Joliette, le bazar annuel, 
sous la haute présidence de M. le 
chanoine Damase Lafnrtune, curé de 
cette paroisse.

Le premier soir du bazar, Il y aura 
euchre dans une dos salles du cou­
vent

Voici votre chance :
Achetez pour une valeur de 50 cents 
popr chaque mille de votre trajet en 
chemin de fer et nous vous rem­
bourserons vol re passage. Ceci est 
en plus des autres économies que 
vous réaliserez A cette occasion.

Mil
A Joliette, le 22 courant, l'épouse 

de M. Jules Breton, un fils qui a re­
çu au baptême les noms de Joseph- 
Marcel-Philippe.

Parrain et marraine : M. et Mme 
Iiouls-Phlllppe Crépeau, marchand- 
épicier, Joliette.

Sept sont nommée, mais il reste en­
core sept vacances à la Chambre 

Haute. Ne la manquez pas! 
Venez profiter de la plue 

grande Vente de 
Montréal

Ouverture du
Parlement Fédéral

MARIAGELe gouvernement d'Ottawa a nom­
mé, samedi dernier, sept nouveaux 
sénateurs. Il en reste encore sept au­
tres à choisir et on croit que ces der­
nier* seront nommée d'ici A la fin de 
pas plus de deux semaines. Les nou­
veaux sénateurs sont, pour la pro­
vince d'Ontario : MM. Harry W. Ri­
chardson, de Kingston, Ont. ; uldeon- 
D. Robertson, de Welland, Ont ; 
Oeo. Lynch-Staunton, C.R., de Hamil­
ton, Ont ; le Itcolooel Frederick 
Nicholls, de Toronto ; pour la Nou­
velle-Ecosse : M. Chartes-h. Tanner, 
C. R., leader de l’opposition conser­
vatrice dans sa province, et M, 
Adam B. Crpshy, d'Halifax ; pour le 
Nouveau-Brunswick, un Acadien, le 
docteur B.-J. Bourque, de Rlch|booc-

A St Thomas de Joliette, to 16 jan­
vier, M. Théodore I-afond, fils de M. 
Elséard Lafond, conduisait A l’autel 
Melle Rose-Délla Masse, fille de M. 
Wilfrid Masse.

la bénédiction nuptiale a été don­
née par M. l’abbé Lamarche, vicaire.

Les mariés ont reçu de leurs pa­
rente et amis de Nombreux et riches 
cadeaux.

Mis5XS
H y a de* centaines 
d'occasions du 
même r**nre. Ne 
le» manquez pas.

UNE SAISIE DE WHISKEYI.'ouvcrture de la 7e session du l?e 
parlement fédéral a eu lieu vendredi 
dernier, le 19 janvier, A S hrs.

MM. les membres de la Chambre 
des Communes avec leur nouveau 
président, ('Honorable Rhodes el les 
Sénateurs se ront réunis dans la 
Chambre du Sénat ou lo Gouverneur- 
Général leur a donné lecture du dis­
cours du trône.

Nous avons confiance que nos lé­
gislateurs travailleront dans la mesu­
re de leur force pour l’Intérêt du 
pays et prendront les précautions né 
ce autres afin que le peuple de notre 
province ne p#y* pen trop «e tnies.

Une dépêche de Ste-Hénédino, com­
té de Dorchester, en date du 22 Jan­
vier dit quo Von s'amuse beaucoup en 
certains quartiers, ot par contre on 
est sensiblement contrarié en d'au­
tres, d'un certain Incident qui s'est 
produit samedi à St-Joseph de Bcau- 
ce. Une charge de quarante-deux cais­
ses de bon whiskey, quelques-uns 
appellent ça du savon liquide, a été 
saisie par les officiers du revenu. Ce 
liquide était destiné à rassurer cer-

angle des rues ste-catherine et bleury

tST-ESPRIT SUIGUORI
Ixhi élections municipales ont don­

né le résultat su Want :
Maire : M. Nap. Pelletier. Conseil­

lers : MM. H. Saneregret, H. Lac.-

M. ivouls Dugas a été réélu maire. 
Les conseillers élus sont : MM.Après des attaques des amyg­

dales, des bronches ou les fièvres, 
prenez quelques bouteüks de l'E­
mulsion “D. & L.” agréable au pes, coliques, maux de gorge,
goût qui fortifie et donne de la meurtrissures, etc. 25c et 50c la
vigueur. 50c et $: *> !# boRteUJe. bouteille.

Remèdes d’enfants. — Le Pain­
killer “Perry Davis” est nécessai­
re chez les enfants pour les cram-

Hosanna Desrosiers. Joseph Per­
reault, Régie Grenier, Odllon Lacha­
pelle, Ernest Nadeau et Edmond Lé-pelle. J. Desrochers, L. Leclerc,

tables opinions douteuses dans le J Lamarche, E. Rochon, tous élus par 
comté de Dorchester.

A.
plne. Tous ont été élus par eocéama-

W* acclamation. Mon.
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Au 31 mars 1914, l'un était âgé de 
290 jours et pesait 725 livres, tondis 

Vautre, Agé de 240 jours, pesait 
080 livres. Un fait remarquable, c’est .! ;

cette année ainsi que l'année 
dernière, la nourriture des poulains 
à partir de l'Age du cevrage jusqu'à 
l'Age de 5 mois, a coûté environ 181 
contins par jour, et ceci Jusqu'au 8ii 
mars suivant.

La nourriture du poulain d'un an 
et également celle d’au moins 
poulain sevré sera de nouveau posée 
jusqu'au premier avril 1916.

EXPERIENCES SUR LE TRAITE- 
MENT DES CHEVAUX.

En ces trois derniers hivers nous 
avons tenu en plein air, cinq pou­
lains différents, dans des hangars 
d'une seule épaisseur de planches, et 
la tem|»é rature est descendue jusqu’­
il 31 degrés sous zéro. Aucun de ces 
poulains n'a paru souffrir du froid ; 
tous ont paru être en excellent état 
tous les Jours de l'année. Nous nous 
proposons de continuer ce mode de 
traitement A l'avenir et nous le re­
commandons, mémo A l'heure actuel­
le. dans notre district. Sans doute 11 
faut un peu plus de nourriture pour 
maintenir- la chaleur nécessaire, mais 
nous obtenons des chenaux plus vi­
goureux, ce qui fait amplement com­
pensation pour le surcroît de frais.

Vente de bons reproducteurs à prix 
raisonnables.

Tous les éleveurs admettent que 
notre haras de chevaux Canadiens, 
qui se compose de 11 juments et pou­
liches, est le meilleur qui existe au­
jourd'hui. Nous pouvons en élever 
tous les ans une demi-douzaine de 
poulains et de pouliches que nous 
vendons pour la reproduction A des 
prix raisonnables. En les choisissant, 

i nous avons pris en considération l'A­
ge, la taille, eu sus du type exige.
Nous cherchons A élever dos chevaux 
qui pèsent de 1,200 A 1,300 livres, qui 
soient rustiques, de vigoureuse cons­
titution, rapides mais dociles, bons 
pour les travaux de la ferme et pour 
la voiture. Nous ne croyons pas qu'­
ils remplaceront les chevaux de trait 
pour les gros travaux, ni les carros­
siers pour la voiture, mais il semble 
qu'il y ait place pour un cheval "A 
toutes lins" sur les petites fermes du 
pays, et nous ne croyons pas que nul 
puisse mieux remplir cette place que 
le cheval Canadien.

Cokflne de fEceeomieleurs qui lui en feront la demande. 
Il n'est plus douteux, A l'heure . ac­
tuelle, que les graines de tabac dis­
tribuées par les soins du Départe­
ment de l’Agriculture se sont tou­
jours montrées supérieures comme 
qualité A celles provenant du com­
merce.

Etant donné l'état précaire' des 
stocks de tabac dans tous les pays 
producteurs, on ne saurait choisir un 
moment plus propice pour essayer 
d’établir, une fols pour toutes, la ré­
putation de nos tabacs indigènes.

F. CHARLAN,
Chef du Service des i abacs.
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Causeries Agricoles IV
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Prompt Rétablissement 
de Chevaux Boiteux PIASTRESun

Cinquante piastres sont eP'rtee £ 
quiconque prouvera le contraire de 
cet énoncé : Noue pouvons vendre 
ainsi que nos agente 13 patrons dif­
férents de tapisserie à 4e le pièce et 
bordure à 2!/2c verge simple ; la plue 
grande variété qui se soit Jamais vue 
Ici à ces prix. Ces 13 patrons ne sont 
que le commencement de l’énumère- 
tlon de notre assortiment, pour vous 
en convaincre, rendes-vous â nos bu­
reaux où visiteurs et acheteurs sont 
reçue avec une égale courtoisie.

Pour faire de l’économie» il faut 
toujours acheter une marchandise 
de liante qualité pour peu d'argent, 
c'est ce que nous avons fait, en a- 
chetant nos tapisseries avant la 
hausse, car il est impossible de 
vendre bon marché une marchan­
dise qui a coûté cher.

La hausse que nous avions pré­
vue, nous est arrivée plus tôt que 
nous l'avions pensé, et nous ren­
dons grâces à la Providence, d’a­
voir fait des achats si considéra­
bles, et dans le temps voulu, qui 
nous permettent de détailler nos 
tapisseries meilleur marché quel­
les se vendent maintenant dans le 
gros, et par ce fait, de protéger 
tout Joliette et les environs.

Ainsi, vous trouverai nos tapisse­
ries chez les marchande suivante :

MM. Alex. Beaulieu, Ste-Ellzabeth, 
Louis Déellets, St-Ambrelee, Arcade 
Brault, Ste-Mélanle , Eugène Arbour, 
Ste-Béatrlx, Arthur Poirier, Bt-Nor- 
bert, Alfred Beaupré, Ste-Béatrlx et 
H. Lafortune, St-Roch de l’Achigan.

Qui que vous soyez, si voue voulez 
faire de l’économie, il vous faut voir 
notre catalogue, et pour vous assu­
rer que vous ne faites pas erreur, re­
fusez tout autre qui voua a at présen­
té si le nom de

P" BSA Y 81 "Kendall's Spavin Cnrs", 11 
» *«' un (rand nombre dt therein

tout ram>îî,avi‘tUétf aUndoMé*PKÎi13^ 
Si année» de succès oet/nswed la mérite de

SPAVIN 
CURE

8? rxXXfOCOO ; OOO OOOOOOOOO DC"Ù C)VOOOOOOOOOOCOOOOQOOOOOOOC  OOOOO OOOO CXXXXXXXX».XXJ rx>ooo ' >

KENDALL’SAliments succulents supplémentaires pour les 
vaches laitières en pâture.

Les chevaux canadiens à la 
station expérimentale de 

Québec-centre

Hvntsvili», 0*t., 9 mare i»ik 

'** *** ûe foulure* et de chevaux

is^SijSfiBtfSSS
«nir une copie de votre ‘Trait/ j.r U 

"Cknat. o. T. YOUNO.
. .Bn»7^5l.e "?** '** pharmacien», pnr-t°u*; jî-W I* bouteille, g bouteilles pour 
•5.00. Procnrex-vou» une copie du "Traité 
sur le Cheval", de ches votre pharmacien ou en écrivant À

I

M. Gus. A. Langeller, Régisseur, Cap- 
Rouge, P. Q.

121FRemarques par les Fermes Expérimentales. Dr. LJ. KENDALL CO. . I—A„, V|.Il y a actuellement dix-neuf clic- 
vaux sur cette station ; 14 Canadiens 
enregistrés, n>-uf Juments, deux pou­
liches (le deux ans, un étalon, deux 
poulains sevrés, ot deux attelages 
doubles pesant 2,000 et 2,000 livres 
respectivement, et enlin, un cheval 
de voiture. Ils ont tous été et sont 
tous encore en très bon état. Nous 
nous servons de ces chevaux peur 
faire les travaux do la forme, pour 
faire des expériences d’alimentation 
et des essais de logement, et nous 
vendons des r» producteurs de choix 
il un prix raison liable.

In tempsi terme expérimentale centrale, A Ot- expérimentales du Dominion alla du 
on | tuwa, pour la poursuite d’expériences ! savoir si elles pourra.eut fournir des

produits susceptibles d'emploi colo­
nie ••Filasse" dans l'indtiutrlo des ci­
gares canadiens.

A l'heure actuelle lu question sem­
ble être sortie de lu période experi­
mentale, et la culture des niasses à 
la wide U être entreprise au Cana­
da sur une échelle relativement im- 
portuute.

I,<- problème ip*i se pose aux plan­
teurs décidés à su consacrer à la cul­
ture du tabac en 1D1Î est, dés à pré­
sent. le choix du lu variété qu ils de­
vront piauler.

Il importe, a lin de faciliter les con­
ditions du marché, u éviter autant 
que possible de cultiver dans la me­
me région trop devariétés du tabac. 
Cependant 1 expérience acquise par 
les cultivateurs leur permet de com­
prendre, dés a présent, qu il vaut 
mieux cultiver seulement les varié­
tés adaptées aux sols dont Ils dispo­
sent. Far exemple les tabacs pour en­
veloppes de première qualité, et ce 
sont les seuls qui aient chance du 
«ecouler nullement sur lu mv relie 
canadien, peuvent cire cultives sur 
des terres I rancîtes légères dans les­
quelles le sable lin domine. 1>cb sols 
sabieux, a giauis gicasiers, luuruia- 
sent des tabacs d'unti élasticité lu 
suffisante et dent lu feuille o u pus 
la lui esse voulue. A mesure que les 
terres deviennent plus tories ou se 
consacrera A la culture de variété, 
pour lesquelles ou ne recherche pas 
la luiesse du tissu. Dans ce eus ou 
cultivera des tabacs A pipe comme lu 
Connecticut Seed Leaf, le (Jetterai 
liront, etc. SI cependant ou a affaire 
A des terres du compacité moyenne, 
comme celles quo 1 ou désigne com­
munément dans beaucoup du parties 
de lu prov luce du Quebec sous le 
nom de terres grises, chaque fols 
que la proportion d'argile contenue 
dans ces terres ne sera pas trop éle­
vée ou sera A peu prés certain de 
pouvoir y cultiver avec succès dos 
tabacs A niasses pour lesquels on 
aura lo choix entre lus variétés : — 
Zimmer Spanish ; Aurora ; tabac 
Belge ; etc. ; quant aux terres argi­
leuses proprement dites elles ne con­
viennent pus A la culture du tabac.

Bien peu de cultivateurs so ren­
dent compte A l'heure actuelle du l'a­
venir réservé A la culture du tabac 
au Canada dans les prochaine. an­
nées. Après île lents débuts II sem­
ble que la culture do cette plante 
doive se développer rapidement dans 
tous les secteurs du pays où l'on 
trouve des sols convenables et où la 
saison est suffisamment chaude ot 
longue. Lo point Important pour le 
cultivateur val le choix de In variété 
qu'il doit cultiver. Selon que ce choix 
•-st Judicieux ou non 11 produira un 
Inline Industriel qu'il lui sera facile 
de taire accepter par le manufactu­
rier, ou 11 produira un tabac d'un ty­
pe non défini qu'il sera obligé d'é­
couler dans le commerce de la feuil­
le brute, lequel, depuis quelques an­
nées. paie des prix beaucoup moins 
avantageux que ceux qui août of­
ferts pour les tabac, vraiment Indus­
triels.

Dans le cas d'incertitude le» culti­
vateurs peuvent se renseigner auprès 
du Service des Tabacs, A la Ferme

A Ottawa, 
ce service fournira, 

de ses ressources, 
dos graines de provenance garantie, 
sélectionnées et triées, aux cultiva-

Commu c’est miilnti. liant 
île décider dus cultures à full u 
1U17, c o sujet mérite il attirer notre1 propres à résoudre un tel problème, 
attention. Plusieurs de nos meilleurs Ce troupeau est soumis tout l'été au 
producteurs du luit du I I 1st 
bien que ceux du l'Ouest du Canada si possible une détermination sails- 
en sont arrivés A la conclusion que faisante du lu valeur relative du 
sur les terres fertiles ut de garndo mille ensilé, du trèllo vert, de l'uvol- 
. ilunr, Il n'y a aucun profit A suivre ne et des puis verts connue aliments 
| am tenue coutume do ne compter supplémuntalres pour lus vaches en 
que sur les pAturages pour lallun n- pAture. Kn tout temps, lu ration quo 
latlon d'été dus vaches laitières. Lus tldlupne du fourrure grossier donnée 
étés sec d chauds, le rôtissage de à ce troupeau fut do 30 livres de 
l'herbe, le fléau des mouches, le fait mais ensilé et U livres de foin. Du- 
admis qu'un terrain de même élen-, nuit une certaine période <n 1915, le 
duc eu pAturage, sont autant de tac- niais ensilé ut le foin furent remplie 
tours militant en faveur de la ton- cés par 00 livres d'avoine et de pois 
climlén « I dessus émincée dus pro- vorls. Kn 1910, Il y eut une première 
ducluiirs do luit. Resterait A savoir période durant laquelle tout le foin 
comment faire disparaître lus obstu- et partie du maïs ensilé furent rcni­
dus qui nous cmpêcbunt de retirer placés par 20 livres d'alfalfa, suivie 
lus plus grands profits du notre In- d'une seconde période durant lnquel- 
dustrle laitière. lo fut répétée l'expérience du 1915.

Durant les deux derniers étés, on Les résultats de ces essais sont con­
s', at servi du troupeau laitier, A la signés ru tableau suivant :

Au cours de l'année, ce poulain a 
augmenté de poids de 340 livres, soit 
près de une livre par jour. Il a pas­
sé trois semaines aux expositions où 
Il s'est fort agité, et 11 n'y a pas de 
doute qu'il aurait fait une livre par 
jour s’il était resté trunqu’lle il .ns 
son enclos. Il pesait A l'Age de dix 
mois. 735 livres, et A 22 mois, 1,075 
livres. Ce dernier poids est le poids 
moyen de son père et de sa mère ; 
lorsqu'il sera tout A fuit développé, il 
pèsera donc de 150 à 200 livres de 
plus que ses parents. Ce poulain a 
toujours été en plein air ; 11 n'a ja­
mais été dans une écurie, sauf pen­
dant deux semaines aux expositions, 
et il n'avait pour tout abri, en hi- • 
ver, qu'un hangar. Il a fallu sans 
doute plus du nourrPure pour l'éle­
ver de cette façon, mais ses mem­
bres sont restés un bon état. 11 au­
rait été presqu'impoaslble d'obtenir 
les mêmes résultats avec la même a- 
llinentation s'il était resté attaché, ou 
même tenu en liberté dans une box- 
stalle.

i

aussi régime du la stabulation, rendant aim

NOURRITURE D'UN POULAIN 
D'UN AN.

Disons tout (I abord qu'en calculant 
le coût de l'élevage dus chevaux, 
nous ne tenons compte que du lu 
nourriture des poulains ; nous ne 
comptons rien pour la nourriture de 
la mère ou ses soins, le droit de sail­
lie, le soin des poulains, l'iivérèl, la 
dépréciation ou le logement. Il est 
également A noter que nous ne cher­
chons pus A élever un poulain ai, 
plus bas prix possible ; au contraire, 
nous nous efforçons de toutes maniè­
res de le développer lo plus rapide­
ment possible, ut il n'y a pus de dou­
te que c'est là le seul moyen possi­
ble d'avoir des chevaux île bonne 
faille et utiles.

L'année dernière, nous avons pose 
tous lus alitnents donnés A un pou­
lain qui était venu au monde le 31 
mai 1913. Le coût total de la nourri­
ture jusqu'au 1er avril 191-1 est re­
venu à $27.5.1. Pendant lus douze 
mois suivants, ce Jeune étalon a con­
sommé la quantité suivante d'ali­
ments.

A N ni; K y 1611I y 16A•915
NOURRITURE DE DEUX POU- 

LAINS SEVRES.
Kniiliigr et 

H 1 f M11 11 A 
l'vtut vert

RATION SUCCULENTE K11111.« k <" 
et fol?»

Avoine et 
pot* vert

l;n-iliigr Avoine et' KiiiileKe 
rt fut II et foin|»<>ih vri ts

1
Voulant nous renseigner plus com­

plètement sur le coût de l’élevage 
des chevaux, nous avons pesé toute 
la nourriture donnée ù deux pou­
lains sevrés ; tous deux sont milles. 
L'un est venu au monde lo 11 juin et 
l'autre le 31 juillet 1914. Au 31 mars 
1915, Ils avaient consommé les quan­
tités suivantes de nourriture :

Lut par vache 11 par 
jour .

l'rix de revient de 
100 livres de lait.»

Prix de revient de 1 
livre de matière 
grasse....

il. 26.2 25.826.7 21.31-5 30.7
T. LEMAY

103.807.4 6y.y63 368.267.8 n'est pas Imprimé sur le couvert, ce 
sera pour vous la clé du garent!.

Demandez-le aux marchands de 
votre localité ou à 110s agents à 
Joliet te, et vous serez convaincus 
d’avoir le meilleur march* en 
voyant le prix au verso de chaque 
modèle ; les instructions sont en 
français.

Pour accommoder nos clients 
du Nord de la ville, nous avons 
ou/ert un entrepôt au

Avoir le teint comme une patte 
de canard signifie que le foie est 
engourdi. Agitez-le avec les pilu­
les de Davis pour le foie. 40 pilu­
les pour 25c. Douces mais effica-

I

16.2] 17.8 35 3»7- ' '7 3. c

1,693 livres du foin il $7 la 
tonne

1,115 livres d'avoine il 1% 
contlu la livre 

590 11vt es de son à 1 ceu- 
tln lu livre

430 livres de lait entier il 
1% ceutiii la livre 

3,024 livres de lait écrémé 
fl 1-5 de cent In la livre

Les chiffres cltdossus servent 
montrer quu dan» presque chaque cas 
d addition de nourriture verte, moin­
dre tnt la quantité de lait (tonnée et 
toujours plus élevé lo prix de re­
vient que lorsque l'ensilage était le 
seul constituant du la ration suocu-

ft CCS.lento : bon point eu favour do Ion 
silage. A remarquer, do plus, qu'tl 
n a pas Ctft tenu compte dos dépen­
ses encourues pour lu manlpiilutlon 
des fourrage* verts. Kn ce qui con­
cerne. le mais ensilé, le silo est rem­
pli l'automne précédent ft un coût ex­
cessivement luis par tonne et le fuit 
de retirer chaque Jour du silo quel­
que peu do ce mois ensilé pour le 
mettre ft la portée des vcchcs, comp­
te très jh'ii au chapitre dos dépen- 

il'autre part, la préparation dos

* 5.112
Aliments consommés par un 

d'un an entre le 1er avril 
et le 81 mars 1915.

étalon
1914 10.73

rn<>v
5.90

3,030 livres do foin il $7 la 
tonne

2.261 livres d'avoine ft 1 % 
centln la livre

1,564 livres de son ft 1 cen- 
tiîi la livre

91 jours de pftturage il $1 
par mois

$ 10.00 _____et Farta* ta*
ENFANTS FAIBLES et MALADIES

6.45

33.91 6.06 No 41 de la rue St-Viateur,

aa 15.61 Coilt total $11.06 — CHEZ —\ SIROP DU DR FRED DEMERS 
POUR LES ENFANTS

est un trésor pour tous les besoins 
des bébés et enfants, et bien supé­
rieur il tous les autres sirops. De- 
mandcz-le toujours. Kn vente partout. 
Dépôt : 309a rue St-Denis, .Montréal. 
17jull. lnn

M. JOS R1EL, peintre,.1.03Ses
terrains pour lu production d'une suc­
cession assurée île fourrages 
lu coupe de cos fourrages, leur char­
roi il l'étable ou il l'encios oil sont 
parqués les animaux, prend un temps 
considérable ft cotte saison affairée 
de l'année : autre bon point en fa-

Ces poulains pesaient respective­
ment à la naissance, 115 et 110 li­
vres ; il l'Age de cinq mois, lorsqu'­
ils ont été sevrés, le premier posait 
600 livres et le deuxième 562 livres.

Coût total pour un ana $63.1 Sverts.
vous y trouverez tous nos modè­
les tie tapisseries absul iment à 
nos prix.

Pour les fêtes ou pour cadeaux 
de noces, rien ne serait plus pré­
sentable que nos jolis cadres de 
fantaisie carrés ou ovals- faits à 
la peinture avec vitre bombée, et 
de dernier goût. Nous avons de 
très beaux miroirs de salons ovals, 
vitre biseautée, cadre bien fini or 
mat et brill, nt, avec médaillons.

Pour compléter votre apparte­
ment, vous aurez sans doute be­
soin de moulures dorées ou émail­
lées, ne cherchez pas pour savoir 
où vous en procurer, rendez vous 
immédiatement chez T. Lcmay.

Pour vos peintures, votre ta­
pissage ou blanchissage des murs 
adressez-vous au No 310 Tel. Bell, 
c'est là qye vous aurez des 
vriers compétents à bon marché ; 
nous avons aussi acheté avant la 
hausse les marchandises nécessai­
res pour le blanchissage et une li­
gne spéciale pour les maisons d’é­
ducation, communautés, etc.

Rien ne répare mieux les meu­
bles que notre brillantinol- il net­
toie et polit même les plus abî­
més ; aussi vernis de toutes sor­
tes- shellac, cire à plancher, etc.

Avant de terminer nous remer­
cions cordialement nos clients qui 
ont bien Voulu nous honorer d’une 
visite par le passé et nous leur 
souhaitons de nouveau la bienve­
nue et leur promettons entière sa­
tisfaction, tant sous le rapport de 
la marchandise que sous celui du 
service qui est toujours UP TO 
DATE chez

*

4L Coût total il Vâgo 1I0 22 
mois

A,
$90.6V(m

"QUOIQUE JE N’EUSSE QUE 
PEU DE CONFIANCE EN ELLES"

veur do I «Huilage, Do plus, l'ensila- 
go a encore l'avantage tl'étro toujours 
île qualité uniforme, tandis qu'on sai­
son telle que lu dernière toujours In­
certaine est la qualité de la récolte 
de fourrage vert.

Tout tend donc il prouver que lo 
mais ensilé l’automne précédent est 
l'aliment succulent le plus profitable 
auquel II faut recourir pour complé­
ter la nourriture des vaches laitières 
en piltare. Il est grand temps actuel­
lement de se préparer par tous les 
moyens il notre disposition a étendre 
davantage nos plantations de mais 
l'été prochain, alln que complètement 
remplis il l'automne soient les silos 
iléjit construits, devrions nous, si né­
cessaire. en construire d'autres, mais 
plus petits, spécialement pour l'ali­
mentation d'été.

Dch centaines «le i*cr»otines aidées par 
1*'* Pilules de (îin partageaient cette 
défiance. Après leur guérison, elles 
reconnaissent que, lorsqu'elle# ont com­
mencé l'uvtgt* dvs Pilules de (îili, elles
ne pout • mettre qu’un rcttidtlc
aussi eiiiiph* put les soulager de souf­
france 8 ;■ 8 I' ir example,
la ligne ci -d« - i*. est, \ traite de la lettre 
île M. 11 P. ltcrtMTt, de Plessisville» 
recommandant

LE MINISTRE DES FINANCES

INVITEGinpUls
POUR LES RUINONS

LE PEUPLE CANADIEN À 

COMMENCER DÈS MAINTENANT 

À ÉPARGNER

EN VUE DU

PROCHAIN EMPRUNT DE GUERRE

H «lit u •HumuMit: ** l ui m i.,T. rt i*eni!ant plu- 
‘ " ' * ’ 1 *. • ■ ii » 11 ' i « i « me noua. J avals
1 * ’ 1 • >!t'' 11 « m |>m mal «le
l • nl t' ii*1 sAi % t? • i- , t «lr m«i;l»gntnvtit twr-

- 1,. lUâtS | ire 1< - 1 . . ■ i1< «51m «imoi.juv je u
«, • i* u «té is-iiiv,:i -v , •, rtt- i t'« |'Ul% lors, J'at
• : v l'iatn» I-• t« % a.- «•«••. pllulve et jè me
Irvuvc i vuiip . I. ! ,, it gu. rt"

’• te. il «l*ni le <1 % )«*a artleulatlons
• " - 'lvi n..«. x «te t.'tv l'vriUtantB. «tvi trvublce

■» U plrrro. la gnm lo, 1* rhumatisme.
i'v v - • lenvc «!f M |l« rbert et

OU-

CULTIVONS DES TABACS INDUSTRIELSl*t' % 4 «le « « "i
. ' ' • ' ' ' v «rm,u leiia. A 60c. la botte, ouv» l t» $ is-ur $2 «i.

I n a: ,'.,** t'tvn quo m• • tous remettrons 
\« trv a • M <1 > • ii u . «, » | nt «atufalt.

le rirez pour un . » liant....... gratis à
NATIONAL DUUt, & CHEMICAL CO. OF 
CAN A OA. LIMITE l). TOUONTO. ONT. 

t%« «Ut E t:. SVDOUCO. Iâ<.
ÎOÎ M»IA St.. Raff ale, N.Y.

MINISTÈRE DES FINANCES 
OTTAWA

■ IANVIER 1.17Vendant que ne développait, dan» 
quelque» centre» de la province de 
Québec, la culture de* tabac» i\ eu

Kxpérimentale Centrale. 
D'autre part 
dan* la tuemire

veloppes, d'autres variétés de tabac 
étalent essayée» dans lesmm.

station»

*-»

OUBLIEZ pas d’aller visiter la Pharmacie Rivest pour vos achats de toutes sortes. L’as­
sortiment est complet et d’un grand choix. Un Kodak EASTMAN fera nu joli présent et 
sera très apprécié. Venez les voir. Nous avons aussi tous les accessoires photographiques.

N #*

♦♦ «♦

e#
«♦ «♦

m♦♦ Pour vos prescriptions, remèdes patentés, etc^ faites une visite à la *#
«♦
«♦

PHARMACIE RIVEST *» T. LEMAY,♦♦ O*
—

•# ♦♦ No 69 DlliMlWfi, Miotti.Téléphone Bell : 257- **

No 76 rue St-Viateur,
nmmtmtmmmmmmsmmmmmmmmmmtmmmmmttmmmtmmmml

Porte voisine de l’entrepôt de» 
machines agricoles de Promt 

and Wood.
TEL. BELL : 31a

*+Joliette, Que.m m #♦
ee

Tdéc. 3ms.
•
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Banque d’Hochelaga
Qiuute-Deiiièee Rippwt Aind

que noue avons demandée, et que, dans notre opinion, les transactions 
de la Banque dont nous avons eu connaissance étalent dans les limites 
de ses pouvoirs ;

Que nous avons examiné les livres au Bureau-Chef, et comparé le 
Bilan ci-dessus avec ces livres et les rapports certifiée des succursales, et 
que, dans notre opinion, et nu meilleur de notre connaissance d'après les 
renseignements qui nous ont été donnés et tpi qu'indiqué par les livres, 
11 est rédigé de fâgon & démontrer fidèlement et exactement l’état des af­
faires de la Banque.

I > pour ia MAL DE REINS «* i» 
DOULEURS RHUMATISMALES

il
H

& eairviz-vous u

CONTRIT DE U MILLE L’EMPLÂTRE“D.&L” HAZOL-MENTHOL
MESSIEURS : —

Vos Directeurs ont l’honneur de vous soumettre leur rapport tur les 
opérations de Is Banque pour l'exercloe clôturé le 30 novembre 1916

DKS SOUMISSIONS CACHKTfvKS, adres­
sées nu Ministre des Poste» seront reçues à Ot­
tawa jusqu'il midi, vendredi, le 13 février iui7 
pour le transport des Malles de Sa Majesté,' sous 
les Conditions d'un Contrat pour un terme de 
quatre années a fois par semaine, sur la route de 
sT THOMAS DK JOUHTTH, No 1. nistribu- 
Hou rurale, a commencer au Ixm plaisir du Mi­
nistre des Postes.

Des avis imptiiut»contenant des icnsclgnr- 
uicilts plus détaillée au sujet des conditions du 
Contrat projeté peuvent être vus aux bureaux 
•le Poste de ST-TIIOMAS DH JOUKTTK. et nu 
bureau île I inspect etu des Postes où Von pou ira 
aussi se procurer des formules de soumission 

ur des Postes

S. ROGER MITCHELL, C.A., 
de lu Société Marwick, M Rebel, 

l'eut & Company,
GEO. UONTHIER, L.I.U., 

de la Société Gontliier & Midgley.

:
Vérificateurs.COMPTES DE PROFITS ET PERTES Cl* Davit & Uvrncc, Mootr*eL#c. et ImWm <Teee vers* * F-00.

30 NOVEMBRE 1916

Le compte de profita et pertes ludique des bénéfices nets au montant 
I de $546,011 contre $530,337 eu 1015, soit une augmentation d'environ $16,- 
I 000. Iaî pourcentug i des profits nets au capital payé est de 13.05% contre 
I 13.25 en 1915. Les bénéfices ont été répartis comme suit $;,00.uu0 ont 
I été payés aux actionnaires ; $30,380 ont été payés au gouvernement com­

me taxe du guerre sur la circulation ; $22,530 ont été réservés comme 
dépréciation sur le mobilier du la banque ; $10,000 ont été versés au 
Fonds Patriotique ; $5,000 ont été versés au fonds de pcus.on des em­
ployés ; $110,000 ont été mis de côté pour augmenter lu ;- serve sur les 
débuntures et autre actif de banque ; et une balance de *42,711 a été 

$ 686,633.98 portée au crédit du compte de profits et pertes.
I La comparaison entre lus chiffres des bilans de 1910 et 1915 indique 

les changements suivants :
La circulation dus billets de la banque accuse une augmentation de 

$833,000 ; les dépôts ne portant pas Intérêt ont augment- du $1,112,000 et 
les dépôts portant intérêt, de $5,2-15,000, formant un toui imposant de 
$6,657,000 d'augmentation dans les dépôts sur l’année l’ai5. L’examen do 

I l'encaisse démontre une position très forte ; l'or, l'argent et les billots du 
Dominion en caisse s'élèvent ù $4,316,000 soit une augmentation de $1,- 
128,000 sur l’année lit 15, sans compter un montant de $7- -,000 déposé aux 
Réserves Centrales d’Or. L’actif Immédiatement réali; -i-le est de $15,- 
977,630 contre $9,815,000 eu 1915, soit une augmentation de $6,162,63e pour 
l’année ; il s'élève à 46% des montants dus au public, s tenir compte 
d'un montant de $1,275.728 représenté par des prêts à des corporations 
municipales et scolaires. L'augmentation dans les dépôts d-- la banque de­
puis l'année dernière a été employée it grossir l'actif in,;: -diatomont réa­
lisable.

OFFICE OF THE MUNICIPAL 
COUNCIL OF THE COUNTY 

OF MONTCALM

BUREAU DU CONSEIL MUNI­
CIPAL DU COMTÉ DE 

MONTCALM

CREDIT
Balance an crédit de Profita et Pertee 

le 30 novembre 1916 ...
Profite de l’année finissant le 30 no­

vembre 1916, déduction faite dés­
irais d'administration. Intérêts sur 
dépote, Intérêts perçue d’avance eur 
escompte*, et Réserves pour créan­
ces douteuses et mauvaises .

Rtirenu de VltiSpectc 
Montiéül. le 13 janvier. 1917.

VICTOR OAVDHT.
j8 jmiv. 3 foin Inspecteur de* Poste*

6 40,622.08

Je donne, par les présentes, avis I do hereby given public notice 
public que les lois de terre ci dessous that the lots of land hereinafter des­
désignes seront vendus par encan 
public, en la paroisse de Ste-Julienne, 
au Palais de Justice, mercredi, le 
septième jour du mois de mars pro­
chain, à dix heures de l’avant-midi, .1 
défaut du paiement des taxes munici- payment of the municipal and school 
pales cl scolaires dues et des frais en- taxes duc and of the costs incurred, 
courus, sujets néanmoins au paiement subject however to the payment of 
de ce qui pourrait être dû au Gouvei- , what could be due to the Provincial 

provincial pour prix des dits Government of the price of the said
I lots, to wit :

TELEPHONE No 49. crilicd will be sold py public auction, 
in the parish of St. Julienne, in the 
Court House, on Wednesday, the 
seventh day of March next, at ten 
o’clock in the forenoon, on default of

DR C. M.
646,011.90

Chirurgien-Dentiste

21 Place Lavaltrie, Joliette.DEBIT

Bureau ouvert tous les jours de 
8 hrs a. ni. à 6 hrs p. m, et le soir, 
les lundi, mercredi et vendredi, di 
8 hrs à 9 hrs p. tn.

Dividende payé le 1er mars 1916 .. 
Dividende payé le 1er Juin 1916 ... 
Dividende payé le 1er septembre

$90,000.00
90,000.00

neraent 
lots, savoir :1916 90,000.00 30a v lar

Dividende payable le 1er décembre I1916 90/100.00 Rawdon 5-38J. P. Archambault N o 1 a 
“1 b 
“z a 
“2 b

35 acres5 %
$ 360,000.00 9.46 

10.26
t CACHETS DU Dr FRED 

DEMERS.
5°

ICO
Porté au fonde de pension dee em­

ployés ........................................................
Réserve pour dépréciations sur pla­

cements et autre actif......................
Taxe de guerre sur la circulation des 

billets de la Banque au 30 novem­
bre 1916...................................................

Amortissement du mobilier..............
Souscription au fonds patriotique ca­

nadien .......................................................
Balance au crédit de Profita et Per­

tes le 30 novembre 1916...................

12.49
10.01

12.24
8.14 
6.10 

407 
10.01 

; 7 84
IO.06

100Guérison en 5 minutes de tous 
maux de tête, isxlgea toujours le 
nom du Ur Demers gravé sur chaque 
cachet, ce sont les seuls vraiment 
bons. En vente partout. Dépôt : 309a 
rue St-Denis, Montréal.

6,000.00 loo
100

110,000.00 a et f 6 “
6 " 

I» 7 “

40i
100

17Jull lan So■
Les prêts courants ont augmenté dans le cours de l'année dv $725,- 

000 et la prospérité et le progrès do la banque sont clair, nn-nt indiqués 
l’augmentation dans son actif total qui s élevait à ? !.-‘‘l,7v9 en 1913, 

I $34,515,873 en 1915 et qui s’eleve maintenant iX $41,861,5:7 
I Vos Directeurs, pour répondre aux demanda qui leur sont i menues, 
ont ouvert dans le cours do l’année dernière 30 nouveaux bureaux de la 

$ 586,633.98 Banque dont 14 succursales régulières et 16 Sous-Ageno-.

36,386.13
22,636.80

too“ I c 
“ 2 b 
“ 10 I 
* • i b 
“ i o a 
1 • io a

Pour avoir le 
teint agréable et frais servez-vous 
de la Crème de Toilette Dylcia. 
50c la bouteille. Envoyez 5c pour 
un échantillon à la Cie Davis & 
Lawrence, Montréal.

Mesdames 100

i 3-
100

6Joseph Barrette 
Pierre Barrette 
Joseph Brien 
Siuuï Dulong 
Fabien Gare au 
Zéphirin Lachapelle

Joseph Picard 
William Lynch

par
; 25.91 
| 9-20

12.81 
9.06

I '2-33 
24.08 

i 10.03
76.81 
49-31 
38.16
3905

! 5.66
17-04

1 O10,000.00
7
7542.711.05

24“12 c
100“ 4 

“ 5 
‘‘11 d 
** 20 b 

21 b

a
S “1 100Le Président :Le Gérant-général : 8CJ.-A. VAILLANCOUHT.BEAUDRY LEMAN. Kilkenny 100

IK PACIFIQUE 
CANADIEN

1 I 5 100BILAN
. ...... I Banque d’Hochelaga

14 janvier 1917 et amélioration j f CAPITAL AUT'KisÊ : $4.000.000 Capital Pavé ; $4.000.000 
pour le service des « 1

voyageurs. I ■ Fonds de Reserve : $3.700.000
Service de la semaine, dimanche j | INTÉRÊTS SUR DÉPÔTS D’ÉPARGNE PAYÉS OU CA PL 

excePtél S j TA USÉS DEUX FOIS PAR ANNÉE,
No. 371. Laisse St-Gabrlcl a 6.40 A. J j 1er JUIN, 1er DÉCEMBRE.

Al., Jollette, 7.40 A. AL et tou- t . 
tes les stations Intermédiaires. [ I 
Arrive à Montréal, 9.30 A. Al., « J 
fera raccordement à St-Alartlu I ■
Jet- pour les stations jusqu'il | j
Ste-Agatbe, les lundis, mer- r 1 Tout le monde devrait prendre en sérieuse considération cet

No 37*3.° Laisse 'St-Oabriêl a 3.10 P. I ! avantage de faire des économies. Un fait à rematquer : c’est 
Al. Jollette, 4.10 P. Al. et tou- ( ■ que les terni - durs affectent rarement ceux qui ont de l’argent 

Arrive à. .Montréal, 6.10 P. AL, ■ 1 en banque. 11 est bon de penser a ceci et de prendre la resolu­
te ra raccordement à St-Martin | - ^ion d’économiser au moins $1.00 de temps à autre.
Jet- pour St-Jérûme et Ottawa f I
ntnsl que toutes les stations in- . ] Les Directeurs de cette Institution sont : — J. A. Vaillan-
termédlalres. Ce train qui « ourt Ecr, Président ; H on. F. L. Béîque, Vice-Président ; 
laisse Jollette à 4.10 P. AI. et J * „ T .. , . „ .....
change a Lanoraie, 11 y a le ■ | A. I ureotte, Lcr ; F.. H. Lemay, F-ci ; H on. J. M. Wilson ; 
train No. 350 qui laisse Mont- 1 a. A. I-arucque, Ecr. ; A. W. Bonner, Ecr. 
réal à 4.16 P. M., Lanoraie, | •
6.09 P. M. et arrête à toutes f 1 
les stations jusqu'à Troie-Ri- - 1 
vlôres. Arrive a Trois-Rivières I . 
à 7.40 P. AL, a Québec, 10.00 P. M 
AL, fera raccordement à Trois- 31 
Rivières pour Shawlnlgan et 
Grnnd'Mère.

No. 410. Laisse Jollette a 10.30 A. Al­
téra raccordement. A Lanoraie 
pour
qu'à Québec, Shawlnlgan et 
Grnnd'Alèrc. Arrive iX Québec,
3.35 P. AL, Shawlnlgan Falls,
1.55 P. AL et Grnnd’Mère, 2.15 
P. M. 1

No. 372. L tisse Montréal a 8.30 A.
AL Arrive iX Jollette à 10.20 A.1

i 1 00“ 23 b “ “
H R. I.eetli, Nos 17a, 17b, 17«'pt 9 rg 
The J. W. Molson&Co “ 17 bpt “ “ 
Henri Lefebvre 
Joseph Trudel 
Joseph Grenier 
R. Snook

30 NOVEMBRE 191» 
PASSIF

*3°
27

172G ““ 13e,14a,14b : 0 *Capital versé ... 
Fonde de Réserve

$ 4,000,000.00 
3,700,000.00 

4,886.17

4.3°5°111 a
1.83VJ I. 50

Dividendes Impayée................................
Dividende payable le 1er décembre

'3-55
41.12

13.74
55°
3.3°
5.30
5-4°
1.10
4.8S

5-5°
5.5°

5°rvj 8 «444 41 300
1 “ Archambault) 11090,000.001916 Auguste Thibault

4< 4 4
Fabien Thibault 
Joseph Morin 
Emile Rivest 
Arvénie Beauchamp

Albert Rivest 
Albert Rivest 
Domina Rivest 
Jules Lapointe pt 
Riehemond Poudrier Gt 55 
Alexandre Giguères, Sr pt 7b et 8b S rg 
Frederic Grenier B Gore

2
Balance au compte de P-oflta et Per- 55M42,711.05tes 10023$1.00 SUFFI! POUR AVOIR UN COM PI R 

-------DP. DEPOT A CETTE BANQUE.--------
$ 7,837,647.22 1Lussier 100149

100152
4,154,382.00
6,338,234.61

Billets de la Banque en circulation 
Dépôts ne portant pas Intérêt 
Dépôts portant Intérêt, y compris 

l’Intérêt accru jusqu’à la date de
l’état............................................... ...

Balances dues aux Banques et aux 
Correspondants dans le Royaume-
Uni et A l’Etranger............................

Acceptations de lettres de crédit ..

2 “ 220
803 " :

4 “ :
20

too
IOO

5'
52

21,242,306.61 5555S’
Wexford8 •’ 13.00

'9 35 
9.14 
7.90 
8-33 

t 2.90 
15.06 

. 8 to 
"79

i55
I 'A
, 104 acres 
i 70 “

70

8
Chertsey
Wexford

234,728.16
64,330.41

C$34,023,980.6»
ChertseyThomas Riopcl 

Louis Rivest 
Willie Bêlair

1 ” 1075
98

! 5!
1 o 1$41,861,627.91

pt 20~ f 5 
pt 20 b ")l ; 6 ”

Ste-Julienne, jail. 15 1917.

H, BEAUMIER.
ACTIF

Aérant, Succursale Jollette.
$ 392,592.47 

3,963,467.76
Or et espèces monnayées 
Billets du Dominion ...

2O0ct tan
G. A. ARCHAMBAULT, S.T.C.M.C.$ 4,346,060.22

Dépôt entre les mains du Ministre 
des Finances en garantie de la cir­
culation ....................................................

Dépôt aux Réserves centrales d'or .
Billets dee autres Banques.............
Chèques sur autres Banques ... . 
Balances dues par d'autre# Banques

au Canada ..............................................
Balances dues par des Banques et 

des Correspondants étrangers ...

toutes les stations jus-171,467.29
700,000.00
259,062.00

1,294,929.35

L’ANEMIE et la CHLOROSE sont les MALADIES AFFECTANT 
les FEMMES et CAUSANT de FREQUENTES DOULEURS.:

C'est l'anémie et la chlorose qui donnent cette pâleur, cette teinte jaunâtre à la 
peau, font pâlir les lèvres, les gencives et les paupières.

C'est t'anémie et la chlorose qui donnent des palpitations, de la gêne de la respi­
ration, des lassitudes et des éblouissements•

C'est l'anémie et la chlorose qui font qu'elles n'ont que peu d'appétit et digèrent 
mal ; qu'elles souffrent de douleurs périodiques et d'irrégularités•

L'anémie et la chlorose affectent les femmes à tout âge et dans toutes les condi­
tions, mais spécialement celles qui ont à travailler péniblement 

dans les usines ou dans les maisons.

925.59S.4U

M. '
1,715,534.40| j;0 3«6. laisse Montréal à 9.00 A.

M., I.nnoralo. 11.10 A. M.. .To­
ilette. 11.25 A. M. Arrive ft St- 
Gabriel. 12.25 P. M. j

No. 374. Laisse Montréal ft 5.15 P. M., 
.Toilette, 7.15 P. M. Arrive ft St- 
Gabriel, 8.15 P. M.

LE DIMANCHE SEULEMENT.

No. 372. Laisse Montréal ft 8.30 A.' 
M.. ft Jollette, 10.20 A. M. Ar­
rive ft St-Gabriel, 11.20 A. M. I 

No. 375. Laisse St-Gabriel. 5.45 P. M..| 
Jollette, 6.45 P. M. Arrive ft 
Montréal, 9.00 P. M.

J. E. POIRIER. Agent,
JOLIETTE.

$ 9,413,161.75
Valeurs des Gouvernements fédéral 

et provinciaux du Canada (an prix
du marché)............................................

Valeurs municipales canadiennes et 
valeurs publiques britanniques, é- 
trangères et coloniales, autres que 
les valeurs publiques canadiennes
(au prix du marché) ........................

Obligations de chemine de fer, dé- 
benturee et actions (au prix du 
marché) ............................. ......................

896,483.60

3,677.634.87

304,307.00
et obtins tant d'amélioration qne aux Pilules Rongea, J’ai écrit an alors remise. Depuis, J’ai sou- 
Je ne paraissais plus la même 
personne. Depuis cinq ans, les 
Pilules Rouges, Je les emploie 
lorsque j’éprouve un peu d’affai­
blissement et elles me rendent 
ma vigueur." Mme F.-H. Fraser,
203 rue Panet, Montréal.

Les mini <le tête, dont tant de fem­
mes souffrent habituellement, les trou­
bles digestifs, les douleurs dans le dos, 
les étourdissement», les faiblesses d’es­
tomac, les sensstionsd’épuisemeut, etc., 
etc., tout cela est l'indice de l'anémie 
et de la chlorose.

Or, l'anémie et la chlorose, sont ame­
nées par la pauvreté du sang et const!- "J’étais forte,robust* et Jecroy
tneotunefaibleieequi s’sccentne déplus ala que Je pouvais sans danger, 
en plus si on la néglige. C'eat nn mal 
trop commun, mais heureusement qu'on 
a découvert un moyen de le combattre.

$ 4,878,426.47
médecin de la Compagnie Chimi­
que Franco-Américaine et, avec 
l'observation des conseils reçus 
et l’emploi dee Pilules Rouges 
pour Femmes Pâles et Faibles, 
J'ai été parfaitement guérie." 
Mademoiselle Anna Oh aput, 
Grand Falls, H. B.

vent pris des Pilules Ronges pen­
dant que J'élevais ma famille et 
aujourd’hui Je suis une femme 
forte, malgré un travail inces- 

t." Mme Paul Bilodeau, 833 
Lisbon, Lewiston, Me.

Prêts à demande et prêta à courte 
échéance au Canada sur obliga­
tions, débenturee et actions 1,686,063.62 Tel. Bureau, no-:- Résid., 273.

Dr L.L. Benny$16,977,630.84
Prêts aux corporations municipalee,

paroissiales et scolaires..................
Autres prêts courants et escompte* 

en Canada (déduction laite des In­
térêts perçus d'avance)....................

Créances en souffrance, déduction fai­
te des pertes possibles....................

Engagements pris par clients en rai­
son de lettres de crédit.....................

Immeubles autres que les édifices de
la Banque.......................... .. ..................

Hypothèques sur des Immeubles ven­
dus par la Banque...........

Edifices de la Banque au prix coû­
tant, déduction faite des amortis­
sements et hypothèques..................

Autre actif non compris dans le# ar­
ticles qui précédant...........................

CHimmOlKN-DENTISTE

25 Rue Notre-Dame, Jollette
Le docteur B. Simard, élève de» spé­

cialistes en maladie» des femmes, les 
Drs Devos et Cappelle, est attaché à la 
Compagnie Chimique Franco-Américai­
ne (limitée) depuis au-delà de vingt ans, 
et continue à donner,à toutes nos clien­
tes, des consultations absolument gratui­
tes, soit par correspondance on à son 
bureau, 274, tue Saint-Denis, Montréal, 
toes les jours, excepté le dimanche, de 
9 heures du matin à 6 heures du soir.

AVIS IMPORTANT.—Les Pilules 
Rouges pour les Femmes Pâles et Fai­
bles ne sont jamais vendues autrement 
qu'en boites contenant 60 pilules ; ja­
mais au 100. Biles portent au bout de 
chaque boite la signature delà COMPA­
GNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉ­
RICAINE (limitée) et un numéro de 
contrôle.

N acceptez pas d'autres pilules que 
l’on vous dirait être les Pilules Ronges, 
ou d’autres produitsque Von vous recom­
manderait comme étant aussi bons.

1,275,723.53

"Quand je me rois mariée, J'é- 
toujoura travailler beaucoup et tais anémique et avala des dou- 
négliger toute précaution. Ce leurs Internes que je devais à un

------AU-MtMU* DK LA------

Mbk* Gâ*t, 4as le blw AABwcWr22,259,301.10

Visible tous les Jours de la semaine.
148,266.82

hàEn effet, avec les Pilules Rouges pour 
les Femmes Pâles et Faibles comme re­
mède, l'anémie et la chlorose disparais­
sent bientôt.

Le grand tort de bien des malades at­
teintes d'anémie est d'essayer de loca­
liser leur mal et de s’attaquer ainsi à un 
mal qui n'est que la conséquence d'un 
état sérieux et qu'il ne faut pourtant 
pas ignorer.

Ici encore, c'est le vieux proverbe qui 
subsiste : - Faites disparaître la cause et 
les effets sont anéantis.

"Dans l’espace de trois ans j'ai 
repassé plusieurs médecins pour 
un dérangement causé par une 
chute. Les douleurs que j'endu­
rais dans les reine t le bas-ven­
tre m’avaient affaiblie et il me 
fallait faire appel àtoutmon cou­
rage pour pouvoir vaquer à mes 
occupations. J'allai, su dernier 
lieu, consulter le médecin do la- 
Compagnie Chimique Franco- 
Américaine ; pendant quelques 
mois J'ai suivi le traitement Indi­
qué, J’ai pris les Pilules Rouges ayant recouvré la santé grâce quos mois de traitement m'ont (limitée),274 rue Ssint-Demi», Montréal,

64,330.41

AM V227,074.93
«■lieM À f*-“ÉH»ETTE (« -106,633.48

1 w*mmWm
#!#j

42N wH «Messie». MiK1,667,402.65 #Kk La OkMitUwm^. mrniiml

256,376.16 te-''■■m
ML-.-is

■-PROVINCE de Québec, District ds 
K Jollette. No 7653. Cour Supé-

j7-A. VAILLANCOURT.| t* cons"®ûS’ WWt

A. Dufresne, de la Cité

141,861,527.91

Le Président :Le Oérent-fénéral :
BEAUDRY LEMAN.

travail bien dur. A usai, durant 
les premières années. J’ai tou­
jours été malade, tout mon sys­
tème était délabré. J’avais des 
douleurs dans l’estomac, les 
reins, les intestins, enfin J’étais 
bien malade. J’ai écrit au méde­
cin do lu Compagnie Chimique 
Franco-Américaine ; je suivis le 
conseil qu’il me donna de pren­
dre des Pilules Rouges et quel-

fut mon tort, car mes forces ont 
diminué. J’ai commencé par 
avoir froid dans le dos; Jens man­
geais pas, Je suis devenue com­
me un squelette ; J’eus des dou­
leurs au bas-ventre, J’étais tou­
jours enrhumée, J’avais des rhu­
matismes et des maux de tète. 
Aussi avals-Je mauvais teint, la 
figure couverte de taches Jaunes 
et les yeux cernés. Ma mère

CERTIFICAT DES VERIFICATEUR»
Défiez-vous des COLPORTEURS. 

Les Pilules Rouges ne sont jamais ven­
dues de porte en porte.

Nous avons l'honneur de frire rapport aux actionnaires de la Banque
d’Hochstagu : contrôlé la caisse et vérifié les valeurs de la Ban | et du District de ..„utréaL Georges

Contant, Joseph A. oer J rem et J. 
Alexandre Gulbault, tous trois, de ta 
ville et du District de Jollette, Dé-

11 est ordonné au Défendeur A. Du 
fresne de comparaître dans le mois.

j<%‘$cyss2r“tu.T.

Que noua avons
burnou Principal, le 80 novembre 1116 et à une autre date, tel

avons
Le prix des Pilules Ronges pour les 

Femmes Pâles et Faibles est de 60 con­
tins ta boite, six boites pour #2.50, ches 
tous les marchands de remèdes, ou en­
voyées franco par la COMPAGNIE 
CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINS

que au
qu* requis par ta Section ”61” de l’Acte des Banques et que noua 
constaté que ta tout concordait avec le# entrée# respective# dans lee 11-

aussl, dama le coure de l’eanée écou- 
dee comptes de quelqoeeunee de# principe)## suceur-

.1

vreu de ta Basque, et que nous ai 
16e, «Ut H

; ils ut tas P. C. ».Que lljae Ifs•i
»

^.B
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BANQUE CANADIENNE 
DE COMMERCE

L’avoine classée comme
“fourrage” a gelé

La Banque d’Hochelaga I

CHAUSSURES ! CHAUSSURES !Nous attirons I attention de nos 
lecteur» sur le quarante-deuxième 
rapport annuel des directeurs de cet­
te banque, publié dans une autre pa-

Ui plupart des cultivateurs et dos 
marchands grainiers locaux ne com­
prennent pas bien que le terme 
• feed" dans le classement odlclvl de 
I amine, tel que No. 1 feed oats, veut 
dire que l'avoine a été endommagée 
par la gelée ou autrement ; et que 
les mots "Canada Western", comme 
par exemple No. 2 Canada Western 

oats. signifient que l’avo.ue est saine 
et convenable pour b meunerie. La 
voine gelée ne germe pas d’une ma-

mbamqxh *Biamx
•>VWWWWWWWWWW>^WWWWWWWWWV^WWW>^WS^WV^W\.«WSge.

*▼-Ce rapport présenté aux actionnai­
res, lundi, le 15 courant fait voir une 
situation satisfaisante ainsi que des 
progrès notables réalisés au cours (lu 
dernier exercice !.es dépôts ont aug­
menté de J 6.157.000 ; l’encaisse en 
billets fédéraux et en or est A $1. 
316.000. soit une augmentation de fi - 

128.000 sur l’exercice précédent en 
outre d'une somme de 1790,000 en 
dépAt aux lté»« ries centrales dur en­
tre les mains du gouvernement fédé­
ral. L'actif en disponibilité Immédia­
te s'élève au chiffre de 117.253,353 le­
quel comprend $1.275,723 d’avances 
aux corporations municipales et ses 
l,i 1res 1 .'ensemble de l’actif de la 
Manque qui est d’environ $10 uoo.iioo 
plus élevé qu'en 1915 se chiffre A 
*11.811.527. Au cours de l'année ecou 
lée la Manque d'Hocholaga a ouvert 
l succursales et 16 sous agences.

Dans le rapport, les directeurs In­
sistent fortement sur la nécessité de 
pratiquer l’économie dans la plus 
grande mesure possible.

I.i Manque d’iiochelaga possède 
une succursale dans notre ville de­
puis 1871 et ses affaires sont de plus 
en plus florissantes

l.n gérance actuelle est sous la <11 
reel Ion habile île M Horace Ibuiu- 
tnler.

Avec l’automne, il faut penser à se pro­
curer de bonnes et solides chaussures 

à l’épreuve de 1 eau.

m. KJOHN AM

eimiiwt ww*
AFFAIRES DE BARQUE BAR THE TOTALE

Canadienne 4a Umhm, at peat Anaa HgM par eaÈa ppatale. Tel
satisfaisant,'. Uv sorte que sen compte rccerre “ I - jIII &a ptm aa%W% M mamma eÜa 4001»

les les qualités (l'avoine (le 1 ouest

?1

Nous pouvons vous guider dans ce choix.
Y4e latoutes les àndlpoaé

7'tin Canada No 1 et No 2 ( No. 1 et No. 814*1ou retiré de oatta P"
àfa2 C. W.j seront acceptées et (Milma- j visite pei 

«usinées séparément pour les tins de 
l'ensemein einiqit aux élévateurs ter-

TT»

Notre stock est au complet dans 
les différentes lignes pour hommes, 
femmes et enfants.

JULIETTE, Qué.,
H. L Ttepk Gérait

ST-GABRIEL, DE BRANDON*
J. R. Baril, Gérutmlnaux du Gouvernement, v > gran­

di* quantité* d'avoine de I ouest se­
ront distribuée» 
ment celte année, * t les cultivateurs 
ainsi que les marchands feraient bien 
de ne pas employer l'avoine fourra­
gère, mémo de quniAé Kxtra No J. 
pour la seiners e sans l'avoir essayée 
pour la germination. On v< ut cepen­
dant en général compter sur la ger­
mination des avoines de l'ouest du 
Canada.

lESST FEUX DE VALOIS. J. A. Parmi. Gémi.
5À| ensemence-pour

O.

CHAUSSURES avec semelles de 
caoutchouc en tous genres.VIN DUBONNET %

I
Nous avons aussi la célèbre chaussure à 

répreuve de l’eau : K
Le célèbre Tonique et 

Apéritif Français

I il vin délicieux qui combat la 
faiblesse et le manque d’appétit.

DIVISION DBS
SKMKNCBS, OTTAWA T

VISCOLIZED SOLE»:

A VENDRE v .1

o Noiis avons les meilleures qualités
g» dans les chaussures à ouvrage pour cul- 
T tivateurs et ouvriers.

iO
%.l u terrain île la ronteiiaHce de IV 

de proton 
lionne maison en 

trois lions loge

O— N'oubliez pas que pour ache­
ter de belles assiettes creuses et 
plates, tasses et soucoupes en pier­
re anglaise de première qualité, il 
faut aller au Magasin de 5, io, 15 
et 25cts, et vous ne payerez que 
$1.20 la douzaine au lieu de $1.60 
et $1.80 ailleurs.

pied* de largeur *ur D* 
deiir. Iiftti d'une

I. Cil A PUT. PII-SA CIK l.l.MITKK. MIINTRKAL. Csn.

% O&
brique*. eonteimiit 
ment* en lion ordre, rapportant 
lion profit à non propriétaire avec 
hangars, écurie et autre., dépendait 

situé au No Dit . ut St-Vtateur.
bon

<32un

vi

%■ mNous continuerons comme par le passé notre motto : ■
Argent remis si pas tel que vendu.

j
:::::«:t:::::22:2:222 222222:1222222222:222222222222

ISAISON D’HIVER8
eu»,
.1»III tir. est nll'Tt en vente i\ 
marché, aussi une terre de la conte­
nance de f, arpents de largeur sur ls 
de profondeur, bftt.e d'une bonne 
maison, écurie, grange et autres dé 
pendanees, située dans le rang de la 
t'Iialoupe, paraisse St Charles Itorro- 
niée de .loliette, ancienne propriété 
de M Vincent Jnblnville est offerte 
en vente à des conditions avantagea

t♦♦
♦♦ Nous vendons la claque “Maltise Cross,” la 

meilleure sur le marché.
‘Venez nous voir et vous serez satisfaits ! ! !

Avantages sans pareils♦♦
w:♦♦

♦♦ &♦ ♦
Pilules de Davis ♦♦

y*
n Nous avons l'immense plaisir d'annoncer de nouveau à notre 
♦♦ nombreuse clientèle que cet automne mieux que jamais nous sont- 
+# mes en [Kisition de lui offrir des avantages considérables. Et nous 
22 avons considérablement augmenté la quantité et le choix des 
♦♦ teaux d’hiver pour dames dans les nouvelles étoffes et aussi le choix 
y# des manteaux en fourrures pour dames. Nous attirons principalc- 
22 11,1:111 votre attention sur l'avantage qu'il y a d’acheter chez nous 
*2 les paletots noirs en drap doublés en fourrure peur hommes, pale- 
♦♦ bits qui sont réellement .1 des pi ix et d'une qualité sans pareils sur 
22 le marché, l a quantité de n, s pardessus d’hiver en étoffe pesante 
22 t*L' fantaisie est la plus considérable quant au choix et la plus avau- 
♦♦ tageuse sous le rapport des prix. Nous tenons aussi une quantité 
22 ttès considérable de sous vêtements d’hiver de toute pesanteur et à 
22 (ks prix qui défient toute compétition.

POUX UE ses
foie et Im CONSTIPATION l’oiir plus inutiles Informations, 

s'adresser à M.
.1 illicite.

KffVclIvee rt Ixmre*
40 Vllnl** |H»ur rents

\jk â . w
François Ooitgeon, 

lxjan L‘fs Patrick Perrault & Gieman
A
:•lel.'V.mplâtre “D. & L." Uasol- 

Ment/iol soulage le mal de dos, 
ilmmatisme, sciatique et d’autres 
ou lï rances douloureuses 

. Icaux d'une verge, $1.00. G ran 
(leur ordinaire, 75c. En vente clic/, 

'tous les l'hartnacicns ou par poste 
sur réception du prix. La Cie Da­
vis {r Lawrence, Montréal.

: MARCHANDS DE CHAUSSURES
%—Voulez-vous acheter une bon­

ne marchandise et avoir eut cre sa­
tisfaction ? Adressez-vous a 
Claude Itarrcttc, marchand, Joliet-

Joliette, P. Q.t Place Lavaltrie,Kou-M. I t.Voisin de la “BANQUE DU COMMERCE”.)6 juillet j.ti.o

&te.
250111 jnn

M
••— Le plus beau "job" qui se 

soit vu à Jolivtte- consistant en 
lainages de toutes sortes vient et 2 jets soit le rendez-vous de 
d arriver au Magasin de 5, 10, 15 tout le monde anxieux d’acheter 
et .’jets ; 187 doz. de tuques en bon marche. Ce qui attire les fou- 
laine, nuages, cravates, foulards, les à ce magasin, 
ltonnets, gants et mitaines, d’une offrons toujours 
valeur réelle de 50 À ôoets le mor- “jobs" que nous achetons en très 
veau : offerts en vente pour ajets- grande quantité.

XX Nous avons décidé de discontinuer de tenir les cliaus- 
22 sures et pour eu venir à cette fin nous les offrirons au prix 
f* du gros tant qu’il y en aura. Donc que l’on se le dise, il y 22 
XX a avantage pour tout le monde. XX

— Que le Magasin de 5. 10, 15 ••

22
c'est qu : nous ♦♦ 
en vente des ♦♦

H

„ LAZARE STEINBERG, I UN BON PLACEMENT
ie

8
LEJ PERSONNES QUI, DE TEMPS A AUTRE, 

ONT DES FONDS A PLACER PEUVENT8 2 Place Lavaltrie, . : JULIETTE, Que 8 F**™** ACHETER AU PAIR DES B—^

I OBLIGATIONS DD GOUVERNEMENT CANADIEN I
10 MONTANT DE ISM OU DE MULTIPLES DE CE MONTANT

mm
Avant Tout — la Silrctél
Kian 11 importa plu* A «ru» «jui e*ocruprnt 

Vi <3U,<' ^tie #n 1 elution* rvr< une
S I T" l ” *ou,,u,re reconnue Honnête

Envovnx-noue von fourrures I 
Noua voue ortrone une cUaeihcetion juste 

Ira Iiiril|rtir« pus rt lr art vice 
rllence.

aa Izrnars tan
a
tîtîtmmîtttîtmttiMîîKîmmmtmmmmv>:

rt n^n^iruer.
si II in j<l .üH •l cèlébir pour eon nr 
•• prompters rt •* courtoiwir Noue soin* 
ini»e le plue grande meieon «lu monde g'oc- 
rupenl reclueivrmrnt de la venir dre foui- 

jff ruire loutre d’Amérique.
Urmamlez le dernière édition du"*tf îmhrrt 

Un vblpprt Italie bulletin de inurniin \ vue 
le trouverez indiepeiteablH

A. B. SHUBERT, Inc. SSZRMSôSi/SÎ

l ,4

Capital remboursable le 1er octobre 1619.
Intérêt payable eemi-annuellcmcnt le 1er avril et le 1er 

octobre, par chèque (payable au pair mans fraie de change dane 
leutee le# banque à charte du paye) au taux de 5% par an à 

de le date de l’achat.
_ . Le* porteurs de eee obligations auront le privilège de lee 

émir au pair plue l’intérêt comme équivalent d'cepècem en 
reglement d’obligations qui leur seront attribuées sur leur 
souscription à tout emprunt de guerre que le gouvernement 
canadien pourrait mettre sur le marché, à l’exclusion seulement 
de bons du Trésor ou autre valeurs d’Etat de courte échéance. 
^ Le fonds de oee obligations ne peuvent servir qu’aux fine

Uee commission d’un quart d’un pour cent sera payée aux 
eourdeie réguliers d’obligations et de valeurs de Bourse, sur le 
eupeations qui pourraient leur être faites de cce obligations à la 
•Ole de demande portant indication de leur qualité officielle.

D’adresser au sous-ministre de Finances à Ottawa pour le 
feesule de demande.

?85jKtfSFOTTAWA-

m Frai* cueilli dans les jardins à thé en­
soleillés de l’Ile de Ceylan 

et des Indes,

îï.

m pter
<C ■ A ^

mk i (y,\

«f
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Ù banque hanonak | Le THÉi fC» 1$ de CEYLAN et de» INDESiy Ujulal Autorise : . .
- .i|‘.t.il i’aye : . . .
Reserves...................

I#- HEl’tH de $i.ooou plus accepté . l’intérêt comptant du j;
[ ! jour du depot. iNIKRKI 3 p. 1. It US l.h.s SIX MOIS sur & 
g ] balance minimum. i |
[J 220 UUREAUX AU CANADA. [j

[ ■ Nos mandats te voyage sont , araine* au pan partout. i | •
Notre bureau de Paris. Finir e, 14, rue AuL-r, nflr» il ♦ -------- MALADIES DES ___

[ ■ de- avantages exceptionnels au put voyageur. | j ♦ . e__ , J
{ • Nous portons une attctitton >i .tir aux affaire- qui non- J J *1 6UX, CJrGlllGS, OOf^Cs NOZ e 
[ * .icrmcni par la nulle I ï % 11 1 ■ ■ ■ ■ — .̂ •
il ’O'iiciion, vo,v„, d(p6i. j, : |)r PIERRE-S ROHFMIFR nipiMd,tmu.DUudrrori,. I Dr» fl. BélartflCr
9 -i>v\ ir.'v xi’rs iyi"i s n. " i AK f.i-arcnh est ; I j ^1, tftcuutra»SK*3*43!”.’«JBSi r£- 2 ww.„.
■ 1 > I * M.l.AK 1 • VGNH. P i

M FREO. J. DORION ï j
[ ■ ,,n 'm# d InlifUe I ^

. . . . $5,000.000.
I vous arrive dans la plénitude de sa force, 

de son arôme et de son eiqwlse saveur.
CS* We I* teiewra.

NOI11 scr VKHT 
XATIHKI,

. . . 2.OOO.OOO ÿ ] 

. . . I ,<>54.843. $ J
ta Miw.* Niliwt.

U CHAPUT. MU# # CIE. LIMITEE MONTREAL

veaeae#♦•#♦♦♦♦♦♦♦•♦♦♦♦♦♦♦♦
e

TEL. BELL : Ne 89. Kimrmimimriniriniaumniausiiim
j ! La Banque Kopale dit Canada
j j INCORPOREE EN 1K9.
[ 1 323 Succursales su Canada cl à Terre-Neuve,
11 44 à l’Etranger.
I ■ j_ __________________ ___

j | Succursales à Joliette et Rawdon

:a h tut Jlruïhfsi. %

♦ CONSUL! AVIONS TOUS LES JOURS DE 1 A 4 P M. (Têt. E*t 29) •

♦ 490, rue Saipt-Denis (près Sherbrooke)
% 4 niai 1 in.

•aaaaaaaw

Ancien Bureau de M. C. A. Goulet /i!

66 RUE MANSEAU
MONTREAL. | JOLIETTE, P. Q. td>:

Consultations gratuites.
ùi
l'D

La Névralgie est généralement 
causée ;xtr une dépression nerveu­
se. Prenez de temps en temps 
l’Asaya-Neurall pour l’épuisement 
nerveux. Ecrivez pour un échan­
tillon gratis à la Cie Davis & 
Lawrence, Montréal.

a CAPITAL AUTORISE 
CAPITAL VERSE....
RESERVES....................
ACTIF TOTAL............

UNE PIASTRE PEUT OUVRIR UN COMPTE. 
NOUS PORTONS UNE ATTENTION TOUTE SPECIA­

LE AUX DEPOTS D’EPARGNES.

Succursale de Joliette.

$«5,000,060.00 
I1.800.000.00 
13.a36.eoo.oo 

a34.ooo.ooo.ee
Après chaque repas, mâchez

WMGLEYS IV!
— Nous conseillons aux mères 

de famille de visiter dès mainte­
nant le Magasin de 5, 10. 15 et 
agcts afin de procurer à leurs en­
fants de très belles toques en lai­
ne, de toutes nuances, d’une va­
leur de 50 et 6octs poor a$cts 
letncnt. Hâtez-vous.

I j J. LIPPE, Gérant,
! I od tan.

W.î’.l
ou;

La saveur dure longtemps s Abonnez-vous â “L’Etoile du Nefd”
\
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lee canadienne», les Ignoleux vont de 
maiaon en maison ou se promènent 
dans les rangs, par bandes de cinq a 
dix. Ils chantent à voix pleine leur 
refrain favori et ne pénètrent dans 
les logis que quand on vient leur 
ouvrir la porte, en grande cérémo­
nie. Ils reçoivent alors "l’échlgnée" 
ou la ‘‘chlgnée" destinée aux pauvres, 
font parfois honneur à une collation, 
puis repartent en chantant ;

Colonne 
J. T. Gaudet
1917

#Vf ï
?

i5$
R x

v
.r

9lu

A ïïvz&Bonjour le maître et la maîtresse
Et tous les gens de la maison, etc.

1-a coutume do célébrer la ste-Ca- 
iherino par une fête à la "tire" est 
essentiellement canadienne, lit 
pularité semble à Jamais 
Cette tradition a son origine à la fon­
dation de la première écolo de Mont­
réal, pur Marguerite Bourgeois ; 
pour commémorer cet événement, 
chaque année, lu oonue 
l’impossibilité où elle était do four­
nir aux écoliers de lu colonie naissan­
te dus bonbons et friandises, y sup­
pléait pur de lu "tire" blonde. Au­
jourd’hui, au retour du : novembre,
dans lus collèges et couvents comme 
dans les foyers canad^-ns-frauçals, 
ou mange de la "tire . ut l’on s'amu­
se, comme dans le bon vieux temps, 
un "honneur de "la Catherine",

11 y a une foule de bêlas traditions 
encore pieusement /conservées dans 
nos campagnes, et qui décèlent 
vio de famille Intense, tandis que le 
courant moderne s'acharne a u-uer la 
désertion autour du foyer ; les visi­
tes du Jour du l’an, le tirage du gâ­
teau des Itols, lus repas et veillees 
de famille, les corvées joyeuses, le 
réveillon de Noël, les réjouissances 
des jours gros, lu deuil de la semaine 
sainte etc.

Lies traditions, mais notre vie Jour­
nalière en est pleine. Au lever, c'est 
le bonjour avec lequel les enfants 
bien élevés saluent leur; parents , 
aux repas, c'est le bénédicité dit par 
le chef de lu maison ; le soir, c'est 
la prière en famille ; le dimanche, 
c'est l’observation strife du jour du 
Seigneur, la prière, le repos, la saille 
récréation. Lue naissance apporte ia 
joie même si la famille est déjà nom­
breuse. Un mariage se c- li bre par un 
festin auquel on convie le Unie du la 
paroisse ; il y a musique ; les vieil­
les chansons se font entendre , cm se 
permet parfois de danser un peu, des 
danses InofTenslves, mais on ne val­
se pas. Ives funérailles vo.ent accou­
rir au service du défunt tous les pa­
rents et amis ; d’abord, ils se sont 
relevés au chevet du malade, ensuite 
Ils ont veillé au corps, eiilin, ils sui­
vent lu dépouille au cimetière. Une 
sympathie réconfortante enveloppe la 
famille éprouvée ; dans la tombe en­
trouverte des bouquets spirituels et 
des prières tombent. Les Canadiens- 
français, comme le# peuples pleins 
de fol, aiment leurs morts.

Nos traditions sont belles, concei- 
vons-les ; elles sont vibrantes, obser- 
vons-les ; elles sont précieuses, ai- 
mons-lcs.

or*.iiDI A

Ft Ujjj.X'
n’a jamais été offert comme étant “tout aussi bon” 
que quelque autre marque plus célèbre; il a été 
lui-même, pendant soixante ans, cette marque plus 
célèbre—et à bon droit.

I/e premier Jour de l'An est une 
bonne occasion de changer d'habitu­
des.flau, i>o- Vi“La *

Voici!”
assurée.

sûMb
Nous sommes certains que ceux 

qui ne nous ont pas fait l'honneur 
d'une visite trouveront cette année 
qu'il leur serait très avantageux de 
le faire et seront convaincus qu’sa le 
faisant de trouver tout ce qu’il leur 
faut.

K
“Sucrez-le avec du Redpath”

Fabriqué d’une seule qualité—la meilleure ! *
23F

bovur, dan»■ Ceitons de 2 et S Ibe. 
de 10,20, SO et 100 Ib*. <0

WRGLEYSNOS TRADITIONS Faites en sor­
te que nous 
soyons votre 
Pharmacie.

La Gomma Parfaite

Les soldats l’aiment parce qu’elle 
leur donne de l’endurance. En 
marche ou au cantonnement, ce 
délicieux bonbon rafraîchit et calme 
les nerfs.

Les armées d’Europe en ont con­
sommé de grandes quantités; c’est 
une preuve de ses mérites.

ram au camaoa
Wm. Wrigley Jr. Co. Ltd.,

310 St. Paul Street,
West, Montreal

pel sur de Jeunes têtes do deux, 
cinq, dix et quinze nus. La mère 
tient dans ses liras le bébé, pour qu'­
il reçoive aussi la bénéd.ctlon pater­
nelle. L'effet salutaire de cette cou­
tume, tant sur le chef de famine que 
sur l'enfant, est profond et durable : 
le père se rend compte, s il l'a oublié, 
du la majesté do son role ; I calant 
apprend, dès le bas âge, que i auteur 
de ses juins est dépositaire ue l'au­
torité de lJieu dans lu famille. LL ces 
leçons impressionnantes ont une heu­
reuse répercussion sur ta conduite 
Individuelle et sociale des personna­
ges du cette scène du join- do l'an au 
matin. A ce sujet, voici une Histoire 
vraie :

L u premier de l'an, comme il tai­
sait sou action de grâce après sa 
messe, un prêtre voit venir à lui un 
nomme réputé pour son indifference 
religieuse, qui lui tient à peu près ci 
langage ; ".bon Uère, je voudrais me 
confesser. Je comprends votre sur­
prise. Voici un mot d explication : 
j étais à peine levé, ce matin, que 
mes trois enfants ont fait irruption 
dans ma chambre, se sont mis a ge­
noux et m’ont demandé de les bénir. 
Cela m'a rappelé mes jours de jeu­
nesse où je demandais aussi la bene­
diction paternelle tous les premiers 
de l'an. Saisi d'émotion, j'allais le­
ver le bras pour bénir ces têtes olon- 
ilt-s, lorsque je nie suis souvenu que 
ma bénédiction ne pourrait que leur 
être funeste, tant que je ne me se­
rais pas réconcilié avec Dieu, .le les 
bénirai, tantôt".

La bénédiction du premier de l'an, 
voilà une tradition qui mérite d'être 
conservée à tout prix. Heureuses les 
familles qui ne Vont pas oubliée ! 
lit que les autres la mettent de nou­
veau en honneur.

Le mot "tradition" tire son origine 
du lutin et signifie, dans son accep­
tion stricte, "action de transmettre".
Dans un sens plus large, au pluriel, 
fl veut dire : les coutumes et moeurs 
propres à un pays, à une nation, à un 
peuple, coutumes transmises de gé­
nérations en générations. C’est ainsi 
qu’on entend les traditions françai­
ses, anglaises, allemandes, canadien­
nes-françaises. Toutes ont certains 
points de contact, mais toutes con­
servent un caractère particulier et 
distinctif. Igi mentalité d'un peuple 
se reflète dans ses traditions. Cha­
que nation a ses traditions, comme 
elle a ses moeurs, ses coutumes, ses 
usages, sa mentalité, son idéal.

I.<es traditions ont une naissance 
lente et laborieuse ; elles subissent 
une évolution constante, lorsqu'une 
nation est en formation, elles exis­
tent A l'état embryonnaire. A mesu­
re que le sentiment national s'affer­
mit, elles prennent consistance. Leur 
développement va de pair avec celui 
du sentiment national ; souvent ce­
lui-ci leur est redevable de sa vi­
gueur. S'il agonise, les traditions 
sont déjà mortes, car c'est l'oubli des 
traditions ancestrales qui conduit à 
l’apostasie de la nationalité.

Conserver les traditions, c’est ché­
rir sol-méme et transmettre à la gé­
nération qui pousse les moeurs, usa­
ges, pratiques, légués par les ancê­
tres. Ce culte du passé, qui se tra­
duit par l'amour de l’héritage des 
aïeux, et par un soin jaloux des tra­
ditions, est noble et grand. 11 décèle 
une finie vierge encore du baiser bru­
tal du matérialisme moderne, une fi­
nie vibrant encore au bienfaisant 
souvenir de l'histoire, une lime 
croyant que ses aïeux ne sont pas 
tout entier dans leur tombe !

La question du jour, dans les cen­
tres franco-américains, c'est celle de Vue tradition charmante aussi se 
la conservation de la langue françal- Greffe sur la naissance de Jésus. Cet- 
se et de la religion catholique. La tc tradition, par manieur, est eu train 
survivance de la nationalité en dé- “v se faire supplanter par une autre

qui no lu vaut guère. Le bonhomme

La tradition veut que clic/. nous,
-es sounuiis ue bonne année sortent
uu uuiuaiue u.imu ou ils s ailauis- 
sviiv ailleurs. un nu bu uomuuto pu# 
ne une ' .ie i ous soudai tu une bonne 
a u nue et i aucoiiipllssument de tous 
lus uéairs , un ajoute "une sainte 
année et iu l'uiuuis a lu un île vos 
Jouis . tomme ce souhait i uvéle une 
aine croyante, que ie souille néfaste 
ue la 1101 e-peusee nu pas encore ei- 
lieuree ! Le Ciel n'est il pus le i>ort 
vers lequel nous voguons Dés lors, 
le meilleur souhait qu ou pu-Sse rece­
voir, c'est d y arriver sans encombre. 
Kl d ailleurs, lu seul moyen de pas­
ser une bonne anime, c'est de passer 
une sainte année, comme le seul che­
min conduisant au bonheur est celui 
(lu devoir. Au renouvellement de 
I année, celle lormule consacrée "Kl 
le Paradis à la lin de 
d'un à-propos parfait. Rappeler la 
fuite rapide du temps et ie terme 
proche de notre vie, tel est son pro­
pre. Elle nous avertit que le temps 
passe et que nous passons aussi.

une

Brisez avec l'habitude d'être Indif­
férents quand vous achetez. Lalsses- 
nouH l'honneur de vous servir régu­
lièrement dans vos petits besoins, par 
là vous aurez satisfaction, sécurité, 
et épargne d'argent

/

zm Ordonnez par 
malle et sau­
vez du temps.

m
>:

HPfvos jours ", est
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B A . C-65
| Mâches-en apres chaque repas Nous portons à ce département no­

tre meilleure attention, et ceux qui 
s'v adresseront trouveront autant d'a­
vantages que ceux qui viennent à no­
tre magasin.

Service prompt et régulier.

Les ordres sont toujours remplies 
le Jour de leur réception.

1-a tradition, au 1er do Van, exige 
encore autre chose. Elle demande 
aux jeunes garçons et aux jeunes lil­
ies qui fréquentent 1 école et jour 
qui le secret de la légende ue la des­
cente du petit Jésus par la cheminée 
n'en est plus un, d'écrire une lettre 
de lionne année à leurs parents. Ré­
gie générale, cette lettre est inspi­
rée, sinon composée, par un religieux 
ou une religieuse là où Ils mit la di­
rection des vinsses, ou encore par la 
maîtresse d’école dans les campa­
gnes. Les enfants, sous prétexte d’a­
cheter un cuiller, trouvent toujours 
le moyen d'obtenir quelques sous do 
leurs parents, sous qui servent à l’a­
chat d'une feuille de papier ministre 
et d’une enveloppe de luxe. Lorsque 
le père, sérieusement, se met à ta­
ble, le 1er de l'an au matin, les en­
fants do huit à quinze ans observent, 

lu dérobée, la surprise avec laquel­
le il lira lu lettre de bonne année. 1.C 
fait est que le papa et la maman sont 
toujours surpris et beaucoup surpris. 
D'année en année, Ils ne se doutent 
Jamais du truc. . . . Ces lettres du 
1er de l’un frappent l'imagination 
des jeunes enfants ; elles leur font 
saisir, par les sentiments qui y sont 
exprimés, toute la reconnaissance 
due i\ leurs parents et leur font com­
prendre l'affection dont ils doivent les 
entourér.

MARCHE DE JOUETTENévralgie
Transpirations

Nocturnes
Insomnie
Indigestion
Hystérie

Prwrlemnent de
l’Epuisement Nerveux.

Samedi, le 20 janvier 1917.

L’Huile de foie de mo­
rue très facile à pren-

GRAINS

$ cts. $cts. 
.075.0 So 
.000. 1 00 
.200. 2 50 
-O 00 . J 50 
.000. I 25

Avoine par minot 
Orge par 50 Ibs..
Blé par minot..,
Pois par minot...
Sarrasin 50 Ibs..,
Blé-d'Inde par minot... 1 20 . 1 40 
Graine de mil lb.
Graine de trèfle par lb..o 00 . o 00 
Graine de trèfle blanc... o 00 . o 00

Prwci le r cravata

dre.Asaya-NeuralCHARLES LECLERC.
(Marqae 4e Commerce)

qui contient U matière phos­
phore requise pour le rétablisse-

Quelle que soit la difficulté que voue 
ayez û prendre l’huile de tôle de Mo- 

solt claire ou en émulsion, voue 
très certainement satisfaits en

Bon sang riche signifie bon­
ne santé

. . . O OO . O 00
phore requise pour le rétablisse­
ment de» nerfs.

On MaunmVrnfTuau» 
ml 4‘nito semaine («I

rue. 
serez 
prenant

twraabmlW.
t ■*#•» 4‘nrw **ra*l»* («# fr—rw> es valeur

m cm) ainsi go*ua Urrel *xpUqu*nt I»
Mronfc snwyée nr émmmè*. pmr U VIANDESdans rtftn 

formai* wrwt OH lune 4 upend, dlt-on. ("est vrai. Langue et 
religion, voilà ce que tout Canadien- Santa Clans a acquis une grande po- 
françnls avant un coeur dans la pol- l'uhuité depuis quelques années, 
trine doit aimer et défendre ! Mais, ‘"est un "fabriqué en Allemagne",

VnlmLUn peu plus de sang riche et rouge 
et tous les malaises 

disparaîtront.
Lard par too Ibs
Lard frais par Ibs...........o 23 . o 25

o 00 . o 2 2 
019.020 
o 00 . o 18

20 00 .00 00

Notre Huile, foie de mo­
rue améliorée.

Lard Salé 11).
Le manque de sang suffisamment 

riche et rouge n'améne pas seulement 
un teint pâle. Il crée un état beau­
coup plus sérieux, lx-s personnes qui 
n'ont pas tissez de sang sont fati­
guées, languissantes, épuisées, et ne 
peuvent pas jouir de la vie. Leur 
nourriture ne les nourrit pas ; elles 
souffrent d'indigestion, de palpita­
tion de coeur, de mal de tète, mal de 
dos. d'évanouissements frequents et 
presque toujours de nervosité. SI cet­
te anémie est trop longtemps négli­
gée Il s'ensuivra sûrement un 
nouement fatal. Un peu plus so sang 
guérira tous ces malaises. Un peu 
plus de sang riche et rouge donnera 
une nouvelle santé, une nouvelle vi­
talité et rendra la vio agréable. Pour 
obtenir plus de sang riche et rouge 
Il faut avoir recours aux Pilules Ro­
ses du Dr Williams. ..ucun autre re­
mède n'augmente et n enrichit le 
sang aussi rapidement et aussi sûre­
ment. Ixi guérison commence réelle­
ment avec la première dose bien qu’­
on no puisse pas naturellement le

paré d'une barbe touffue, qui appor­
te des joujoux aux bons enfants

les méchants. Les Canadiens-

Boeuf par do 
Mouton par do 
Agneau par quartier.... o 00 . o 00

remarquer. Ce n’est pas une vile pré­
tention. l/os Pilules Roses du Dr 
Williams ont produit ce résultat 
mainte et mainte fois au Canada de­
puis plus d'un quart de siècle, et 
c’est pour cela que des milliers de 
personnes ont toujours un lion mot 
A dire en faveur cio ce remède, par 
exemple, Mme Alex. (Jlllis, de (Ren­
ville, N. I: . qui dit : ".le no puis trop 
faire l’éloge des Pilules Roses du Dr 
Williams. Elles sont réellement un 
remède merveilleux. J étals très épui­
sée. J'avais souvent des étourdisse­
ments et j'éprouvais presque tout le 
temps une grave douleur dans le dos. 
Mon travail domestique était pour 
mol une source de misères ot Je me 
sentais si faible que la vie avait peu 
d'attraits pour moi. .l'ai commencé a- 
lors à prendre des Pi îles Roses du 
Dr Williams et le résultat a été pres­
que merveilleux. Elles ont fait de 
moi une femme nouvelle ot m'ont 
complètement redonné la santé. Je 
conseille à toutes les femmes faibles 
d'essayer ces pilules".

On peut se procurer les Pilules Ro­
ses du Dr Williams chez n importe 
quel marchand de remèdes ou fran­
co par la poste à il Oc la boite ou six 
boites pour f2.r>0, de la Dr Williams' 
Medicine Co., Brockville. Ont.

Il ne faut pas oublier les traditions. 
Elles sont, avec la langue et la reli­
gion, la trinilé constituante de la na­
tionalité. Ne pas leur vouer la véné­
ration qui leur est due sera laisser 
no démanteler la muraille qui sépa­
re le Franco-canadien de ses conci­
toyens de diverses origines. Tôt ou 
tard, alors, à cause d'un commerce 
Journalier, toujours plus Intime, Il 
s’opérerait, au détriment do la lan­
gue et des aspirations françaises, une 
fusion funeste oit se 
rait certainement l’âme canadienne-

et
nrniigo
français n'ont que faire de ce vieil 
intrus ; ils devraient conserver la 
légende française qui veut que le pe­
tit Jésus vienne lui-même, par le 
trou de la cheminée, déposer dans les

VOLAILLES ET GIBIERS
Avec toutes ses propriétés recons­

tituantes elle est supérieure à tout 
ce qui peut être pris.

Boules par couple........... i 50 . 2 oo
Poulets la livre................ o 00 . o 20
Dinde 
Perdrix

o 30 . o 32
0 00 . o 00 Quand on est affaibli par la grippe ou

Li Ignoléo, tradition apportée de 
était en

bas des enfants sages des étrennes
arbre de Noël enguir-j France par nos ancêtres,

en-' train de tomber dans l’oubli, quand
do

ou apporter un le rhume, rien ne peut ramener à Is 
santé aussi promptement que cette 
préparation.

lande dans lequel chacun a son LEGUMES ET FRUITSdt-trailition débordante nos sociétés charitables,
cent de Paul surtout, l’ont rcesucl-

Ui St-Vln-dcau. Voilà une 
de foi et pleine ue charme. Inspira­
trice de sentiments pieux chez l'en­
fant, elle est réconfortante aussi à 
l'âge mûr. Quel coeur do père n'est- 
il pas saisi d'une douce émotion en 
entendant la joyeuse voix argentine 
de son enfant dire . "Regarde ce que 
le petit Jésus m’a apporté !" Ht 
comme elle est profonde de philoso­
phie chrétienne cette parole naive !

Patates (2 minois) 
Navets par minot.. 
Carotte do .
Oignons do

“ par tresse . 
Ail par tresse.... 
Fèves (le plat) 
Choux (la pomme) 
Noix par minot... 
Pommes par minot

. o 00 . 2 15 

.o 00 . o 50 
.0 00 . o 60 

.o 00 . 1 00 

012.0 20 
.O 12.0 14 
.0 00 . o 30 

-o 05 . O 07 
.0 00 . o 00 
. I 50 . 2 OO

dénatlonallse- téo. Elle consiste à faire, la veille du 
jour de l’an, une quête pour les pau­
vres, en chantant un refrain, qui re­
monte à l’époque druidique. Il est a- 
véré que cette coutume française et 
la chanson qui lu perpétue tirent leur 
origine de la cueillette du gui. dans 
ln Gaule, sous les faucilles d’or des 
druides. Dans les campagnes et vil-

française.
Quelles sont les traditions cana­

diennes-françaises ? Quels sont les 
et usages, parties-

GRAMOPHONE
coutumes, moeurs 
tiers A notre race ? Quelles sont les 
pratiques de vie journalière que nous 
ont léguées nos oncêtrcs et qui ont 
Jusqu'ici fait notre force ?

LAITERIE ET DIVERSUé|>ondre à brûle-pourpoint serait 
peut-être chose difficile à plus d un. 
I/atmosphère dans laquelle nous vl- 

dehors de la province

Beurre Irais par Ibs.... o 40 . o 42 
salé do do.... o 00 . o 00

Oeufs par douzaine.........o 45 . o 50
_ . . Saindoux par Ibs.............. o 00 . o 25Tenez les petits bien por- Sirop d’érable par gallon.! 25 . I 50

, .... Sucre d’érable par livre..o 15 . o 00
tants durant 1 hiver i m«i par nvre.

! Laine par livre
Laine cnéchcveaux la lb.o oo . i oo

CIGARETTES dodovons en
Québec et dans les villes de cette 
province, où l'existence d'une popu­
lation de langue anglaise met entra­

dos moeurs MURADve û l'épanouissement 
canadiennes-françaises, 
che de maîtriser nos traditions et de 

nous le de-

o co . o oo 
000.060nous empé-

Lalssez-mol vous rappeler au dé­
but de cette nouvelle année, le# eou- 

• 0 °7 I halts les plus sincères que noue for- 
o 00. o 21

L'hiver est une saison dangereuse
pour les petits. Los jours sont ml Savon...................
changeants — aujourd’hui, un beau Peaux par livre 
temps, le lendemain du froid et de la poaux je Veau 
temfs'te, — que les mères craignent 
de faire prendre aux enfants le bon 
air et de l'exercice dont Ils ont he- ‘ om Par botte. 
soin. En conséquence ils sont sou- Paille par botte 
vent confinés dans des pièces sur- Etoffe la verge, 
chauffées, mal ventilées et sont bien­
tôt atteints de rhumes ou de grippes.
Ce qu’il faut pour tenir les petits 
bien portants ce sont les Tablettes 
Baby's Own. Elles régularisent l'esto- 

et les intestins et chasseront les

les respecter comme 
vrlons. 11 faut se transporter par la 
pensée dans les réglons rurales de 
la province de Québec, pour y trou- 

population canadlenne-fran-

o 00
muions pour le succès de vo# entre- 

2 * 5 * 5° | prises, et veuillez en même temps ac- 
Foin par cent bottes... .8 oo . o 1 °| cepter nos plus sincères remercié

monts pour le généreux support dont 
vous nous avez gratifiés durant les 
douze derniers mois, et confiant dans 
la continuation de votre bienveillant

S? b1 o oo . o co 
0 00 . 0 00 

0 00 . 0 00

ver une
çalse dans toute l’acception du mot. 
C'est là que les traditions sont pures, 
fortes, exquises à saisir sur le vif.

A tout seigneur, tout honneur. I-a 
plus belle de nos traditions, c est la 
bénédiction paternelle du 1er jour de 
l'an. Y a-t-11 spectacle plus beau que 
celui d'un père qui lève sa main 
d'honnête homme vers le ciel pour 
bénir la nombreuse famille agenouil­
lée devant lui ? Et comme le Père 
Suprême doit contempler avec Joie, 
du bord des deux, cette scène si dé­
bordante de fol et de piété ! Il y a, 
dans • la province de Québec, des 
hommes de quarante et de cinquante 
ans qui, le 1er de l'an au matin, vont 
de bonne heure s'agenouiller aux 
pieds d’un octogénaire dont la main 
tremble dn* les bénissant, et qui en-

t.VwmBB JOSEPH LEDUC, 
Clerc du Marché.

rq m% ^ patronage.

\ c

s
F3 Nous demeurons avec nos ms U leu- 

rca salutations.mac
rhumes ot avec leur emploi le bébé 
pourra sortir durant l'hiver en toute 
sûreté.

Les Tablettes sont vendues par les 
marchands de remèdes ou par la pos­
te à 25 cents la boite de The Dr Wil­
liams' Medicine Co, .Brockvllle, Ont. . fj.-JUcyeeU „ AinrUCC ie Pitres

àv-

J. C. Perrault••î & Votre dévoué, 1

-AGKNT DASSURANCKS—
L

J. T. GaudetJ$ mé/ange
etl&beptiaime/

(iïaAtoub-
OvuAyuüi/?

QoaàtéSvpéneme

Suutaeur dtL’Onguent Mcntholisé de Davis 
est frais et adoucissant quand on 
l’applique pour -les morsures, . les 
piqûres et les éruptions de la peau 
pu blessures. Il soulage de suite la 
souffrance. Boites de 25c.

Préparées par la Cie Davis 6* 
Lawrence, Montréal

E. G. FICHÉ & Cie-
Bâtis# Bail# Nittoaili

Place Bserçtt, JOUETTL

Humides

41 Notre-Dame, JeBette.QUINZE annus
treat «wait* 4 lens propre loyer pour 
appeler à leur tour la bénédiction du t. -
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Pharmacie BoacherLa mauvaise digestion et la 
faiblesse qui s'ensuit voilà 

les deux grands maux dont se 
plaignent les hommes.

Les PILULES MORO, souve­
raines pour les hommes, 

rétablissent la bonne digestion 
et les forces reviennent 

Hâtez-vous de vous guérir afin 
de travailler avec confort.

Pharmacia GeoffroyL’ETOILE DU NORD COMME UNE NOU 
VELLE CREATURE

Imprimée et publiée per
ALBERT GERVAIS. QUE VOTRE ARGENT51 rue Notre-Dame, Joliette

CALENDRIERS.Boite postale 166. Téléphone 228.
Comme on s'y attendait, notre sen­

sationnelle réduction de prix des 
deux dernières semaines a trouvé des 
Imitateurs. Ceux même nul avalent 
promis de donner des prix spéciaux, 
non duns leur colonne d annonces, 
mais ù leur comptoir seulement, ont 
déchiré leurs écrits et affiché des 
produits à nos prix ou à peu près.

Tant mieux pour le public consom­
mateur de Joliette et des environs, et 
nous espérons qu'il nous en saura 
gré à l'occasion.

Maintenant que nous avons battu 
le chemin et que nous avons inaugu­
ré dans Joliette les ventes à

COMBATTEJoliette, Jeudi, 25 Janvier 1917.
TKUIT-A-TIVE3" Alerte le Joie de 
le Seelâ, eprie di

11 noua reste encore une couple de 
cents calendriers que noue distri­
bueront à nos meilleurs clients ; ne 
voue gênes pas de nous Iss deman­
der parce que nous oublions généra­
lement de les offrir.

aaa 4. Maffrutcee»
RAWDON POUR VOUS MU FRONT

ACHETEZ LESMardi, le 10 courant, plusieurs a- 
mla de Jlawdon voulurent ménager 
une surprise A M. William Lallberté. 
û l'occasion du soi, élection A lèche 
vinage.

Hé b six hotire», les voiture» se suc- 
cfdèrent chargée» de gens gala, avi­
de» de présenter à leur hûte leurs fé­
licitations ft I'occHslon de son début 
dans sa nouvelle carrière.

M. Lallberté quoique pris à l'Im- 
proviste, sut faire honneur à sa mai­
son ou leur donnant Ifberté de s'a­
muser ft qui mieux mieux. Cnant, mu­
sique et sauterie fut le programme 
do la soirée.

A la ml fêle, M. et Mme Iaillberté 
Invitèrent leurs convives ft un somp 
tuetix goûter. Tous y répondirent a 
vee entrain.

M. Lallberté regretta, pour (1er -iv 
sons majeures, ne pouvoir convier ft 
la fèto tous ses électeurs, mais ex­
prima le désir de les remercier par 
la voix de ce Journal. ,

Etalent présents ft la fête : M. et 
Mme Cyrille tireault, M. et Mme 
John Lane M. et Mme Ovlla Courte- 
manche, M. Adrien Leblanc,
Virgin» Leblanc, Mlle Kara Lehlun , 
M. Hernias llreault. M I/on llrenult, 
M. Uithalre llrenult, M. Ludger 
llreault, M. Médard llrenult, Mlle 
Louise llrenult, M. Jean Courteman- 
cho, M. Al bu ni Courtemanche, M. Al­
bert Unie, Mlle Llly laine, Mlle Ail 

Lane M. Francis Lune, M. Wlliner 
Lane. M. Edmond Lane. Mlle (lertru- 
île Utile, Mlle Mary-Ann Lune. Mlle 
Marie-Ange Unie et Mlle Virginie 
fourteen an ch o.

Tous se séparèrent ft l'aube du 
Jour en emiiortunt avec eux les meil­
leurs souvenirs de cette fête de fran­
che gaieté et réitérant l'espoir de se 
rencontrer plus souvent en pareille 
occasion.

CERTIFICATS-ÉPARGNES % GUERRE r.:
TEMPERATURE.

DU GOUVERNEMENT CANADIENt,
A tin d'obliger nos clients, nous n- 

vous fait poser un thermomètre à al­
cohol très sensible et très exact ; le 
public est Invité à le consulter.

%

Remboursables dans Trois Ans
$ 20.00 POUR $ 21.00 

00.00 
100.00

IL NE SERA VENDU A LA MÊME PERSONNE QUE POUR 11300 
DE CES VALEURS SL

400

i% s1 centin mé à 43.00
38.00 5$; HUILE DE MORUE.

Notre Huile de Foie de Morue ex­
posée dans nos vitrines depuis quel­
ques jours est la meilleure ; elle est 
fraîche, très pure et peu chère.

i <
MADAME LAPLANTE
86, rue Ste-Kosc, Montréal.

4 avril 11115.
"J'alété malade et.soutirante pendant 

plus do deux ans. Je souffrais cons­
tamment do mau i ilt ttte, et j'avait :let 
palpitationt Je cuu>, tellement quo 
j’avais pour de mourir. J’avais toujours 
comme uuo lioule sur l’estomac, ot 
j’étais terriblement constipée. J’avais 
des Jouteur* Jant le Jot et let rognont.

Je me suis fait soigner par un méde­
cin, pendant un an et demi, mais il no 
m’a fait aucun bien, l u dernier res­
sort, j’ai essayé "Fruit a lives”, et 
après on avoir pris trois boites, j'étais 
consiJtrablemeut mieux,et douze Ixiltes 
m’ont rendue A la santé”.

Mme AKTIII'R I.ALLANTE.
50c. la botte, f, pour $2.50, grandeur 

échantillon, 25c. Liiez tous les phar­
maciens, ou envoyé franc de port, sur 
réception du prix, par Fruit-a-tives 
Limited, Ottawa.

mmi
prouvez-nous votre reconnaissance 
en venant plus nombreux que jamais 
il notre pharmacie. Noue serons tou­
jours capables du recontrer les prix 
de nos confrères, si lias soient-ils, et 
les prix spéciaux annoncés dans leurs 
colonnes d'annonce seront les nô­
tres ; lorsque nous pourrons faire 
encore mieux, nous vous le ferons 
savoir. Inutile donc de vous donner 
de nouveaux prix pour le moment. 
Nous l'avons fait jusqu’il présent pour 
annoncer nos spécialités et les prépa­
rations faites solia notre direction. 
D'ailleurs, pour les médecines paten­
tées qui se vendent partout, A quoi 
servirait de vous donner de nouveaux 
prix plus bas que ceux connus. Nous 
n'y verrions pas d'autres effets que 
d'imposer aux favorisés de la “DIVI­
NE PROVIDENCE" l'obligation de 
faire mieux et les obliger il Invoquer 
les saints du Ciel pour voir venir A 
eux des acheteurs sérieux de leur 
"FONDS DE COMMERCE".

S’adresser à n’importe quelle banque ou aux bureaux 
de poste où l’on émet des mandats. ./ . _

MINISTERE DES FINANCES, 
OTTAWA• JANVIER 1917 GRAINS DE SEMENCE.sa

Nous avons commencé à préparer 
notre assortiment de grains de se­
mence. Généralement vers le 15 ou 
le 20 de Janvier, nous commençons 
A vendre des grains de cé'erl, de to­
mates, de tabac, etc., cette année 
comme d’habitude, nous seront prêts 
A temps, à répondre a notre clientè­
le et remplir es commandes.

Chez Nous et Autour 
de Noue

commencement d'incendie—Un
s'est déclarée dans l'écurie de M. 
Alex. Robltallle, mardi après-midi. 
Grèce à la promptitude des pom­
piers, le feu a été vite sous contrôle, 
l'n cheval appartenant & M. Robl­
tallle qui se trouvait dans l'écurie a 
été asphyxié et est mort quelques 
heures après. I.a perte de ce cheval 
est couverte par une assurance.

M. V. LAQACU
" Hâtez-vous de me guérir parce que 

je veux reprendre mon travail." Voilà 
le cri déchirant, navrant que noua lan­
cent de bravea travailleurs qui souffrent 
depuis des années et à qui toute besogne 
est interdite.

Quel sort triste que celui de l'ouvrier 
qui ne peut plus continuer sa tâche, 
qui s'attarde dans son lit au lieu d'être 
à l’atelier, dont l'argent passe aux 
comptes de médecine impuissants au 
lieu de s'additionner dans son carnet de 
banque.

Noua comprenons bien le cri de dé­
tresse de ce laborieux. Noua lui recom­
mandons les PILULES MORO qui 
font ce que les médecine n'ont souvent 
pu réussir à faire, leur rendre la santé.

Voici une des nombreuses guérisons 
opérées parles PILULES MORO.

“Je passais me» Journées dans 
une manufacture où l’on suffo­
quait à cause du manque d'air 
et de la chaleur. Lorsque J'étais 
à mon travail. J'étais tout à coup 
pris de faiblesse, de vertiges et 
J'étais obligé de sortir. C’était 
très ennuyeux pour mol. H y 
avait deux ans que Je m'aperce­
vais de ces malaises ; Us étalent 
moins fréquente au début, mais 
J'en étals arrivé à tant souffrir, 
malgré les "remèdes que deux 
médecins m'avalent prescrits, 
que Je me serais découragé ml Je 
n avals pas eu quelque confiance 
dans les PUules Moro que Je 
n avale paa encore essayées. 
Les premières boites que J’ai 
prises m'ont remonté l'estomac ; 
l'appétit est revenu, la digestion 
s'est mieux frite, les forces se 
sont augmentées puis bientôt oe 
fût la santé." M. Ver turns La- 
gaoé, 67, rue Water, Danielson, 
Conn.

CONSULTATIONS GRATUITES par 
le Dr Adolphe Mignault, au No 272, rue 
Saint-Denia, Montréal, ton# lea jouta, 
excepté le dimanche, de 9 heure» du 
matin à 6 heures du soir. Lea hommes 
malades qui ne peuvent venir voir notre 
médecin sont invités à lui écrire.

Les Pilules Moro sont en vente chez 
tons les marchands de remèdes.' Nous 
les envoyons aussi, par la poste, au Ca­
nada et aux Etats-Unis, sur réception 
du prix, 50c. une boite, $2.50 six bottes.

Toutes les lettres doivent être adres­
sées : COMPAGNIE MÉDICALE 
MORO, 272, rue Saint-Denis, Montréal.

Mlle

—Les Quarante Heures A l’ilôpltal 
St-Eusèbe commenceront dimanche, 
le 28 Janvier, à s lira. Le soir à 6 lira 
aura lieu l’amende honorable. Lu 
messe de 7 hrs aura Heu â G hra. A VENDRE.

Un petit bureau avec très bonne 
chaise, presque neuf ; à vendre à 
très bas prix. S'adresser a la Phar­
macie boucher, coin Manseau et 
Place Lavaltrle.

—AVIS : Messieurs S. Vessot & 
rie., Joliette, Que., annoncent au pu­
blic qu’ils achètent de la fonte de 
vieux poêle» au prix de f>0 à tiOcts le 
cent livres selon la qualité, et autre 
vieille fonte de machineries, etc., au 
priA de 00 à 75cts le cent livres.

—Un Jeune garçon d'une quinzai­
ne d'années ou plus désirant cultiver 
bob Instruction, tout en apprenant 
un bon métier, trouvera position Im­
médiate en s’adressant de suite au 
bureau de L'Etoile du Nord.

Inutile de se présenter si en n'est 
pus sérieux.

i ;Ml

i Extra Spéciali«Il mil[ij

ON DEMANDE A ACHETERDepuis le 14 Janvier, les trains cir­
culent comme suit :

A tous les samedis entre dix et ou­
zo heures du l'avant midi, trois et 
quatre heures «lu l'après-mldl, et 
sept et huit heures dans la soirée, 
nous aurons «les spéciaux que nous 
vendrons à meilleur inarcné que le 
prix cuOtnnt. t'es articles seront lu 
dlqués sur notre tableau noir ; vous 
n'aurez qu'il le lire dans nos vitrines 
et venir aux heures Indiquées pour 
avoir cos objets.

Mot de la Un : —

—A VENDRE : Une beurrerle si­
tuée sur la rive «lu Meuve St-l^aurent, 
A 20 arpenta de l'église de St-Sulpl- 
cc, comté de l'Assomption et près 
d'une école, avec 
complet et autre- bâtisse» y attenan-

Une couple de cents livres de grai­
ne de lin.—M. Charles Leblanc, marchand 

de fer, de Joliette, offre en vente sa 
tout l'outillage | propriété de la rue Notre-Dame et 

fonds de commerce, vu qu'il a-

LAISSENT MONTREAL 
(Tous les Jours, excepté lo dimanche) On a aussi besoin de bouteilles, un 

peu de tous les genres ; on les achè- 
tera et les paiera ’e plus cher possi­
ble.

Province de Québec. 
District de Joliette. son

tes. est offerte en vente A des con- ^ bandonne les affaires pour cause de 
«lltlons avantageuses. C’est une chan- santé. Pour plus de détails, adressez- 
ce exceptionnelle pour un beurrier 
«|"f désire s'établir et se créer un bel' ro> joliette. 
avenir, s’adresser Immédiatement A|
M. L. E. bouvier, St-Sulpice, comté

If.JU A. M. Pour Juliette, Québec et 
Rivière il Plorro.

y.:io a. m. Pour St Jacques et 
ltuwdou, les mardis. Jeudis et 
samedis seulumcnl.

A lui-même, 48 rue DeLanaudlè- 
28jan 4fs

te#
vous

NOS PRIX.f-.UO P. M. — Pour Joliette, l'Eplpha- 
nie. Ravvdon, tihawlnlgan Falls 
et G rand'Mère, les mardis, Jeu­
dis et samedis seulement, 

a.00 P. M. — Pour l'Epiphanie. Raw- 
don, Jollntto, St Jérôme et 11u- 
bordeuu, les lundis, mercredis 
et vendredis seulement.

Les personnes âgées souffrent 
25Jan. 2fs d'attaques d’épuisement nerveux,

de faiblesse du coeur et d’af-
pluslours jours nous faissetnent. — Le meilleur remède 

est le Ferrovim, le tonique forti- 
I,e marché de samedi dernier a été fiant, qui stimule la digestion et

peu fréquenté ; Il ne pouvait en être fortifie tout le système. Grandes
autrement, vu quo les chemins A la bouteilles $1.00. La Cie Davis & 
campagne sont très méchants.

(le l'Assomption. Vers la fin de notre annonce du 30 
novembre dernier, noua écrivions : 
"Nous sommes bien décidés de pous­
ser plus que Jamais notre politique 
commerciale

Voyez notre Vitrine. —Depuis 
jouissons d'un froid sibérien.La Corporation de la 

Ville de Joliette
AVIS PUBLIC.

de grande réduction, 
nous serons en mesure de battre tous 
les records de prix. Eh bien, comme 
toujours, nous voulons tenir 
parole et pour le prouver nous sou­
mettons les prix suivants ;

(Ancienne Pharmacie Bouclier) 
9nov Jno

notreJE donne avis aux électeurs de la 
ville de Joliette quo, en conformité 
de l'avis d élection de trois eclievlns

Lawrence, Montréal.LAISSENT JOLIETTE

9.40 A. M. et 3.10 P. M.
Montréal, tous les Jours excep­
té le dimanche.

lO.Tifi A. M. — Pour Ste Elisabeth, St- 
Shawlnlgan

Pour
Sirop liypophos. Co Polopour la vllli1 de Joliette par mol don­

ne suivant la loi le quinze Janvier 
mil neuf cent dix sept, co Jour, vingt- 
cinq Janvier mil neuf cent dix sept. 
Messieurs EDMOND WOIlON, mur 

SAMUEL IIAI'I-

2 bout $1.00 
Elixir Huile de Morue Polo.............

1 bout Mc
2 bout #1.00
a bout $1.25

Sirop Pin blanc, ... 2 bout 25c
Restaurateur Polo.............. 2 bout 50c
l’Ate Dentifrice................ 2 tubes 25c
Lotion Antiparasitaire Polo ...............

2 bout 25c
Papier de toilette en rouleau ou car­

ré, Il oz, 3 pour
Brosses à ongles............. < pour 6c
Emplâtres â la belladone, 2 peur 25c 
Pilules rouges, les véritable»...........

3 boitte Mc
Pilules Moro, les véritables...............

3 boites Mc
Savon Baby's Own, la boite .. . 26c
Eau Carabana, la bout............. 18e
Eau Riga, 2 bout 
Cure-dents de 10c la boite pour .. 5c 
Teinture â cheveux de 40c bout 25c 
Sirop de Gomme d’Eptnette de 25c 

pour
Uniment Egyptien, la bout.......... 18c

«iHJîuamiijnÆramHnJEÆJuuiTiijznjHiHJHJUïri'JznjaJZKizJHfiiJZiHBfM

1 Derniers 10 Jours de Vente dePalis.Norbert,
(irand'Mère, Québec et Chlcou-

chand quincaillier,
NK, commerçant de tabac, et l.UUIS-

tlml. 
fi.30 P. M. æPour Ste-Elisabeth, St- 

Shawlnlgan !marchand épiAM EUE CHARTIER,
« 1er ont été élus par acclamation é 
chevlns de la ville de Juliette, aucun 
autre candidat a ayant été présenté

Pulls.Norbert,
Grand'XIère, les mardis, jeudis S

â la place lie la Han- ■ ■ 
que Royale, Edifice [ J 
G. Desroches, voisin f J 
de l’Hôtel Joliette, J « 
Rue Notre-Dame. ( J

II
Teut doit être vendu. — Venez chercher votre part des occasions.

Venez l’avant-midi.|
I ■ Commandes par malle ou par téléphone remplies avec soin ; argent remis, si la marchandise ne donne
■ 1 pas satisfaction.

et samedis seulement.
Pour St»-Julienne, St- 

Jérfmie et Huberdoau, les lun­
dis, mercredis et vendredis 
seulement.

fi.20 A. M. — Mixte pour St Jérôme 
llawkosbury et Ottawa, tous 
les Jours, excepte le dimanche.

20c
fi.30 I'. M.aux dites charges d'échovlna.

Donné â Juliette ce vingt-cinq Jun 
v 1er mil neuf c ent dix sept.

(Signé) :
J. ANTONIO BEAUDOIN,

Officier-Rapporteur.
Chemises assorties 

de nuances ; valeur 
75c A $1.00 ; tant 
qu’il y en aura

Boite Postale 43. Tell Bell : 294. Déménagera vers le

J. CLAUDE BARRETTE,Vraie copie : 25c
J. ANTONIO BEAUDOIN. ARRIVENT A JOLIETTE

Oftl lor-ltapportour
59cts 18 PUCE DU MARCHE. JOLIETTE.De Huberdoau, St-Jé- 

rome, New Glasgow, Ste Julien 
ne, etc., les mardis, jeudis et 
samedis

10.55 A. M. et «30 P. M. — De Mont­
réal, Charlemagne, l'Assomp­
tion. V Epiphanie, etc.

De Sto-Elisabeth. St- 
Norbert, Shawlnlgan Falls, Ri­
vière A Pierre et Uruml’Mère.

Lundis, mercredis et 
vendredis, de Grand'Mère, Sba- 
wlnigan Falls. St Paulin. St- 
Norbert, etc.

Pour taux, horaires et autres Infor­
mations, s'adresser A

JAS. MORRISON,
Agt. Gén. des Pass.. Montréal

9.30 A. M
19cSOUMISSIONS DEMANDÉES

Foulards soie mer» 
cerisée, noirs ou 
blancs;valeur $t.oo 
lKtur

CHAPEAUX assortis
de nuances et for-

Vardesstts demi 
longs ; d'enfants va­
leur 50c à $7.50 
jtour

Mouchoirs blancs 
unis ; lots de 25 
douzaines, valeur 
3 pour 2 gels

Mitaine de travail 
jtour hommes, en 
cuir valeur 75c ; 
tant qu’il y en aura

Aussi un fort assortiment de sa­
vons, grande quantité d’Huile do 
Foie de Morue, Wampole, Carnol, Pi­
lules Dodds, à des prix défiant la 
compétition.

La Municipalité Scolaire de SI Paul 
do Juliette demande dus suitmlsaluns 
pour la construction d'une école près 
de Crabtree Mille".

C- m Houmlsmtona seront reçues Jus 
qu'A Jeudi, S février, A le hrs A M.

I.a Commission no s'engago A ne- 
e. ,ftor ni la plus basse, ni aucune des 
soumissions.

Pour plan et devis, s'adresser au 
rétniro-trésorier do la Municipalité 

Scolaire de St-Paul.
Président ; GILBERT VINCENT.

Sec.-Trûs. : WILFRID MA LO.

mes, garantis a l'é­
preuve de l’eau ,- 
valeur $2 A $3.50

Sortir d’une maison chauds 
quand il fait froid au dehors occa­
sionne souvent le rhume et la 
toux. Prenez de suite le Baume Al­
len pour la toux et évitez ainsi de 
sévères attaques bronchiales. Bou­
teilles de 25c.

—La population de Joliette mérite 
(les félicitations pour la part active 
qu'elle a donnée A ''oeuvre du bazar. 
Le montant réalisé est de $4063.02. 
Ce qui fait une augmentation de 
$832.62 de plus que l'an dernier.

—La partie de whist-euchre orga­
nisée par les Dames de Charité de la 
paroisse St-Ellsabeth, au ) refit des 
pauvres du Couvent des Rvdes Srs 
de la Providence aura lieu le mardi, 
6 février, au lieu du 7 tel qu'annoncé 
précédemment. La soirée sera eoua la 
présidence de M. le chanoine N. Fer­
lant!. curé. Plusieurs magnifique» prix 
seront offerts.

—A VENDRE : M. Jf Moïse Belle- 
Rose, de St-MIchel de» Sainte offre 
en vente une boulangerie bien outil­
lée avec voiture à transporter le 
pain ainsi, qu’un étal de boucher a- 
vec tous les accessoires, dans le mé­
mo établissement, située dans le cen­
tre du village de St-Michel des 
Saints.

Le tout est offert en vente A bon 
marché et A des conditions faciles.

Pour plus de détails, écrivez-luL
26Jan 4fs

3.10 V. M. $1.00 7fcts 49cts59cls$3.98
Ces produits seront livrables 

prix marqué et payable mur livraison, 
A la Pharmacie Boucher, coin Man­
seau et Place Lavaltrle, et seront en 
force Jusqu'à écoulement de la mar­
chandises ; mais 11 y a une bonne 
quantité des produit» annoncés.

au
Gants pour hom­

mes, doublés va­
leur $1.50, en ven­
te A

Complets bruns 
pour hommes ; va­
leur de $18,00 
pour

Ulsters A devant 
croisé pour hom­
mes; valeur $18.00 
A $22.00 jxnir

Mâkiiiw tout laine 
noir et gris,ou brun 
et noir ; valeur 
$12.00 pour

Gilets doublés en 
mouton et dessus en 
'duck'brun; valeur

9.30 A. M.

jj $6.50 !*our

ï 3 $4.95 98cts $11.90 $14.40$7.95
il

Chapeau de feutre 
dur de couleur ; 
$2.00à $3.00 pour

29ctS spécial

Ch email négli­geai* pour gar­
çons, valant jus­
qu'A y oc pour

Casquettes d’hi­
ver pour hommes, 
valant $1.00 j>our

Habits Gris, demi 
foncé, 36 A 44 va­
leur $12.00 pour

ilJan. 2t» gées pour hommes; 
valant $1.35 pourS EPONGES.ou C. G. MacPHERSON,

Agent, Juliette, P. Q.

Ï
I | Sous vêtements d'en- 
I * lattis Kibb., laine, 
[ 1 26 A 34 valeur y oc 
f 1 pour
[ ] 59cts
il
r 1 Pantalons couleurs 
î ■ très foncée 32 A 44 

E j valeur $3.00 pour
| | $1.95

X VENDUE.—Uno terre mimée A 
1 -1 un ont» du \ lllago do St Henri do 
Musvouchu do lu coutonanco de 1. 
arpents en superficie, on bon eut de 
culture, bAtle île maison, grange, ti­
en rie ut autres dipt mlances, le tout 
en bon ordre et presque neuf, l'oau 
est dans In maison et dans tous les 
bâtiment», est offerte en vente le 
tout en bloc ou séparément, A des 
conditions faciles. Pour plus do dé­
tails, s'adresser A M. C. A Beau­
doin, propriétaire, St Henri de Mas-

Dijon 3fs

49cts 89cts69cls$4.95 Nous venons de recevoir une gran­
de quantité d'éponges que none ven­
drons pour moins de la moitié de 
prix coûtant ordinaire, éponges de 
bain, pour la toilette ou autres.

— M. O. Arthur Peauséjo tr, accor­
deur de pianos, Invite ra nombreuse 
clientèle et les autres personnes do 
toilette qui désireraient faire accor­
der ou réparer leur piano, A bien vou­
loir donner leur nom au magasin 
Poulard & Daly.

Tout ti avail sera exécuté avec soin 
et au plus bas ptlx.

Salopettes pour 
hommes ; valant 
$1.25 pour

Complets de tweed, 
as s o r t i s pour 
hommes ; valant 
$15.00 pour

Complets pont 
hommes de $20.00 
A $28.00 j tour

Gants, laine épaisse 
pour homme valant 
85c pour Suives attentivement notre annon­

ce, tous les quitus Jours noua la 
changerons, comme noua l'avons dé­
jà dit. Il y aura toujours quelque cho­
se d'intéressant.

98ctsSkis$17.95 $8.95
lé» Jno Chemises négli­

gées pour hommes, 
valant $1.25 et 
$1.50 pour

Complets de tweed 
pour hommes, va­
lant $19.50 pour

Ulsters pour gar­
çonnets de 8 à 16 
ans ; valant 10.00 
A $1 2.00 pour

Culottes en tweed, 
pour garçonnets va­
lant $1.50 et 
$i-75 pour

couche. — Magasin A louer nu coin des rues 
St l'harlvH llorromée et St-Vlateur, 
Joliette. Potiue place d'affaires pour 
une épicerie. Possession Immédiate, 
pas de loyer A payer d'ici au mois do 
mal prochain. S adresser A M. Gas­
pard Chant poux, No 20 rue Fabre, Jo­
liette.

PROPRIETES A VENDRE.
Xjunt décidé de diminuer le nom­

bre de mes propriétés. J'offre A de 
bonnes conditions, maisons privées 
modernes, et de rapport, sur les tues 
Manseau et Noir liante, pr-s do l'é­
glise St Pierre, aussi sur la rue St- 
(Tinrles.

Conditions : Tiers argent com­
ptant, balance par paiements men­
suels comme loyer, nu goût de l'a­
cheteur.
Notre-Dame, Joliette.

89cts On demande 
sant bien la cuisine, pour une peti­
te famille ; s’adresser au No 17 Ata 
du Parc.

$14.95$7.95 servant» connais-99c Is

Pardessus pour hom 
mes, dessus en bi- 
veur doubles et col­
let en marmotte va­
leur $45.00 pour

Tricots en laine 
épaisse |>our hom­
mes ; valant $1.50 
et $4.75 jiour

Habits pour gar­
çonnets ; 3 A 5 
ans, valant $3.00 
pour

Tricots pure laine, 

pour garçonnets ; 

valant $2.00 pour

Habits de couleur 
et grandeur, assortis 
pour enfants valeur 
$7.00 pour

lljan ifs

— J'ai le plaisir d'annoncer aux 
cultivateurs du district de Joliette 
que je suis encore le seul acheteur 
de la Rock City Tobacco Ctx Lee 
lundi et samedi de chaque semai­
ne je serai à l’ancienne manufac­
ture Gervais, à Joliette, pour re­
cevoir et acheter le tabac.

JULES GOULET,
8t-Jacq.es, Qsi

"li Urne* Bwdw"AI.PH. Ht RA ND. 132 rutv 
lSJun Ufa $1.69$1.19 $29.95$4.98 $1.29

—MM. Ayotte Frère, plombiers ont 
lo plaisir d'informer les citoyens de 
la ville et du district de Joliette qu'­
ils ont ouvert au coin des rues 8te- 
Anne et Manseau, Joliette, un» bou­
tique de plombter. ues ouvrages se­
ront exécutés par des ouvriers d'qu- 
péri en ce et les ordres remplis avec 
ponctualité.

Venec nous voir ou téléphones nu 
No 78.

MAINTQUIT CM MARSEAU ET PUCE 
LAVALTME.

/Timni h, us——^ 
■ POUR 1
I Morsures I

I
I XÿW Ka bofteede?6c. I

la p's m«ls 4 Uwreiue, Monll
m 1 1 ■ aarnar

Cravates, haute 
nouveauté valeur 
$1.50 pour

H doz. pardessus 
imperméables, va 
lattt $6.00 pour

36 vgs de serges 
brunes foncée, tou­
te laine valant $6 A

Toutes nos mar­
chandises noires et 
bleues, qualitées 
d’autrefois, encore 
à l’ancien prix.

Cravates assor­
ties de couleurs; va­
leur 50 et 75c pour

$3.95$2.95 Uct*39cts 1 m. j
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